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AÏSSA S’ATTAQUE AUX DÉRIVES
RELIGIEUSES À L’ÉCOLE

«IL N’Y A PAS DE CHÔMAGE 
POUR LES JEUNES À GHARDAÏA»

La fête du tapis traduit l’authenticité des traditions.
L’habitant de Ghardaïa apparaît avec ses coutumes, son art

de vivre, sa personnalité, son identité, à la lumière de son
passé et de son présent, mais aussi de ses perspectives pour le
futur. Le passé se reflète dans le présent qui hérite ainsi des

belles valeurs de ses lointains ancêtres qui se sont installés il y
a dix siècles dans cette vallée isolée au climat extrême,

étouffant en été et glacial en hiver. Page 7

LA VILLE VEUT RETROUVER SON POTENTIEL 

Les conservateurs de
tous bords ne vont
pas rester les bras

croisés. Ils vont
vraisemblablement

déclencher des
polémiques à

l’endroit du ministre
des Affaires

religieuses qui s’est
engagé dans un

processus de reprise
en main des

mosquées, des salles
de prière privées  et

actuellement des
programmes religieux

dans les manuels
scolaires, en

s’appuyant sur le
département de sa

collègue de
l’Education, Nouria

Benghebrit.
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Des organismes non gouvernemen-
taux se prévalant en théorie d’être
indépendants ne le sont pas néces-

sairement. Des dizaines de millions de
dollars aux origines douteuses sont
annuellement dépensés par ces orga-
nismes dont certains, «encouragés » par
des Etats-puissances, s’érigent en don-
neurs de leçons. 
Reporters sans frontière pour ne citer que
celui-ci, vient de publier son rapport
annuel sur les libertés des médias à travers
le monde. Le document, qui traite de l’état
des médias dans près de 180 pays, place
l’Algérie au 129e rang à une longueur du
voisin chérifien, soit derrière des pays où
des fois trois, voire deux journaux subsis-
tent péniblement. 
Et, dire que la théorie de la relativité a eu
le mérite de faire prendre conscience à
l’homme que tout ce qu’il voit était loin
d’être une évidence.
Au moment où le souffle du printemps
arabe a presque rasé des pays naguère
havres de paix pour leurs habitants, l’Al-
gérie a vu « pousser » des dizaines de
titres de presse dont la quasi-totalité, bien
qu’appuyée par la rente distribuée certes
au gré des humeurs des gouvernants par
l’Anep, peut se targuer de faire son métier
d’informer sans avoir à subir « l’épée de
Damoclès ».

est-il Censé qu’un pays où 
existent pRès de 150 titRes soit
ainsi qualiFié ?
On ne peut s’empêcher de croire qu’il y a
manipulation. En tout cas, certains freins à
la mobilité de journalistes issus de pays
occidentaux, dont ceux des médias fran-
çais, ne seraient pas étrangers à « l’artifice
» diffusé par RSF.
L’association taxée de connivence avec
des organismes, voire des Etats qui la
financent, ne peut, et cela va de soi, arro-
ser l’arroseur, au risque de se voir priver
de fraîcheur. Transparence, dites-vous ?

La Constitution algérienne adoptée récem-
ment dans des circonstances certes un peu
particulières et même peu commodes cela
s’entend –et, cela n’engage que les Algé-
riens- aura eu au moins entre autres
mérites d’avoir accordé aux journalistes le
doit de faire leur métier sans risque de se
voir pénalisés. Ce qui dans le jargon judi-
ciaire, est désigné par « dépénalisation du
délit de presse »
D’aucuns et encore moins les artisans des
médias algériens qui faut-il encore et
encore le rappeler ont fait, grâce aux résis-
tances de valeureux professionnels qui se
sont accrochés dans leur solitude – au
moment où ailleurs on s’interrogeait sur le
qui tue qui- et certains ont même payé de
leur vie pour qu’une toute petite lueur
d’espoir qui s’offrait alors à eux dans les
années 1990, puisse offrir aux générations
futures une presse indépendante.

Que de chemins restent à parcourir pour
les médias algériens et même si certains
titres n’ont rien à envier au plus vieux des
canards à travers le monde, ils auront au
moins le mérite d’avoir osé affronter avec
leur seules plumes des fois au siège même
de leur rédactions des « manipulés »
armés de kalachnikovs.
Depuis des lustres on refuse des visas
d’entrée en France « à la pelle » à des
Algériens des fois pour d’indispensables
visites médicales et quelquefois on ose
même, sans état d’âme, refouler du sol
européen d’autres pour des faits mineurs
ou même « sans raisons ». Et, il a suffi que
l’Etat algérien souverain ait cru inutile la
venue d’un correspondant d’un journal et
un animateur d’une émission d’une chaîne
de télévision pour qu’un lynchage média-
tique s’empare du sujet… relayé sitôt
sommes-nous tenté de croire par un orga-

nisme se présentant à l’avant-garde des «
défenseurs des libertés des médias ». Une
association connue aussi pour ses cam-
pagnes et ses acharnements inexpliqués
contre des pays ou des personnes ayant
osé s’opposer aux lobby américano-sio-
niste.
A l’image de celui dont a été victime le
régime vénézuélien du défunt Hugo Cha-
vez, honni par les Etats-Unis ; ou encore
celui auquel est soumis la communauté
musulmane à travers la quasi-totalité des
pays européens depuis les attentats perpé-
trés contre le siège du journal Charlie
Hebdo, au moment, où, comble de l’iro-
nie, la même organisation passe sous
silence les crimes de l’armée américaine
en Irak ou encore ceux plus récents des
militaires français en Afrique pourtant
reconnus coupables de viols.

Amar FERDI

l’algéRie aurait perdu dix places dans le classement
mondial sur la liberté de la presse selon la très conversée
ONG de droite, «Reporters Sans Frontières (RSF)». Clas-
sée à la 119e place en 2015, la liberté de la presse en Algé-
rie a régressé de dix places, pour atteindre la 129e place
en 2016, selon RSF. 
Selon Reporters Sans Frontières le recul de l’Algérie est
justifié par le retrait de plusieurs annonceurs publicitaires,
sur les récentes fermetures des titres de presse et des
chaînes privées. 
Le RSF a rappelé que peu après sa réélection en avril
2014, le président de la République Abdelaziz Bouteflika,
déclarait lors de la Journée mondiale de la liberté de la
presse : «Je ne ménagerai aucun effort pour consolider et
étendre la liberté d’expression ». C’est ainsi qu’il concré-
tisa, néanmoins, la dépénalisation du délit de presse dans
la nouvelle Constitution adoptée en février 2016.
«Le retrait soudain de plusieurs annonceurs publicitaires
et la chute conséquente des recettes publicitaires notam-
ment envers les journaux critiques ont pénalisé le secteur
de la  presse», estime RSF sans tenir compte du fait que
ce rétrécissement du marché de la publicité est lié à la
conjoncture économique.
En outre, le contrôle des circuits d’impression et de diffu-
sion par l’Etat peut amener à la disparition de certains
quotidiens, selon l’ONG décriée par plusieurs profession-
nels qui considèrent qu’elle est inféodée à des cercles
politiques.
Autres faits marquants : la fermeture des chaînes privées
de la télévision en avril et octobre 2015 et la condamna-

tion en appel en novembre d’un journaliste pour un dessin
dénonçant l’exploitation du gaz de schiste au Sahara. «
Cette situation rencontrée par les médias nationaux a fait
que beaucoup de journalistes et personnels se sont retrou-
vés en chômage faute de recette, publicitaires » estime
l’ONG. Par ailleurs,  Reporters Sans Frontières a dénoncé
le recul de la liberté de la presse partout dans le monde.
Selon RSF, une dégradation de la liberté de la presse dans
toutes les régions du monde a été enregistrée en 2015, et
particulièrement sur le continent américain. Tel est le
constat dressé par le classement annuel de Reporters Sans
Frontières, publié hier. 
« Tous les indicateurs du classement témoignent d’une
dégradation. De nombreuses autorités publiques essaient
de reprendre le contrôle de leurs pays, craignant de trop
grandes ouvertures du débat public », a commenté Chris-
tophe Deloire, secrétaire général de RSF.
Si la situation s’est dégradée dans toutes les zones géogra-
phiques, elle a particulièrement reculé sur le continent
américain, notamment en raison d’assassinats de journa-
listes en Amérique centrale. 
Ce continent passe ainsi derrière l’Afrique, même si la
zone Afrique du Nord–Moyen-Orient reste la région du
monde où les journalistes sont «les plus soumis à des
contraintes de toutes sortes».
En Amérique latine, «la violence institutionnelle, celle du
crime organisé, l’impunité, la corruption et la concentra-
tion des médias constituent les principaux obstacles à la
liberté de la presse », souligne RSF. En Amérique du
Nord, les Etats-Unis (41e) pâtissent de la cybersurveillan-

ce, et le Canada, qui perd 10 places (18e), a vu sa situation
se dégrader « pendant la fin du mandat de l’ancien. Pre-
mier ministre, Stephen Harper».
Les pays en « guerre » éclaboussés par le classement du
RSF 
Dans certains pays en guerre, comme l’Irak (158e), la
Libye (164e) et le Yémen (170e),  «exercer le journalisme
relève de la bravoure», souligne encore l’ONG. En bas du
classement, comme l’an dernier, la Syrie stagne à la 177e
place sur 180, derrière la Chine (176e) et devant le Turk-
ménistan (178e), la Corée du Nord (179e) et l’Erythrée
(180e). En Afrique, le Burundi perd 11 places (156e), ce
pays ayant été « le théâtre de violences envers les journa-
listes après la candidature contestée puis la réélection du
président Pierre Nkurunziza ». 
L’ONG salue, en revanche, l’amélioration de la situation
en Tunisie (96e), qui gagne 30 places, preuve, selon
Christophe Deloire, qu’« il y a une consolidation des
effets positifs de la révolution ». 
Du côté des bons élèves, la Finlande conserve sa première
place pour la sixième année d’affilée, suivie des Pays-Bas
et de la Norvège. Si l’Europe demeure la zone où les
médias sont le plus libres, RSF constate un affaiblisse-
ment de son modèle :
« Détournement du contre-espionnage et de la lutte contre
le terrorisme, adoption de lois permettant une surveillance
à grande échelle, augmentation des conflits d’intérêts,
mainmise de plus en plus grande des autorités sur les
médias publics et parfois privés, le continent ne s’illustre
pas par une trajectoire positive. » F. Sofiane

RAPPORT DE RSF SUR LA LIBERTÉ D’EXPRESSION

Transparence, dites-vous 
La crédibilité du politique dépend des avancées du socio-économique. Et quand des associations dites non gouvernementales s’invitent

en politique, il leur faudra d’abord avoir les moyens de leur tactique. Et nul n’ignore que pour ce faire, les deux poids deux mesures
s’invitent dans les débats. 

CLASSEMENT « REPORTERS SANS FRONTIÈRES » 2016 

Les faux points de RSF 
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assoCiation
«thaFath»
de tizi ouzou
Visite pédagogique
et historique
pour commémorer
le 20 avril 1980
l’assoCiation de loisirs et
d’échanges de jeunes  de la wilaya de
Tizi Ouzou « Thafath », présidée par
Sid-Ali Zemerli, a organisé une visite
pédagogique et historique au profit
des enfants à Ath-Yenni pour le 36e
anniversaire du Printemps amazigh.
120 enfants se sont rendus hier à Ath-
Yenni. 
Au pays du bijou par excellence, les
enfants, sous la « paternelle » autorité
de Sid-Ali Zemerli, se sont d’abord
rendus au cimetière où repose
Mouloud Mammeri. 
La cérémonie de recueillement à la
mémoire de l’auteur de La colline
oubliée a été traduite par un dépôt de
gerbe de fleurs sur sa tombe et la
lecture d’un poème par une fillette.
Une fois leurs obligations morales
remplies à la mémoire du défunt
écrivain et anthropologue, les
chérubins ont visité des ateliers de
fabrication de bijoux selon le vieux
principe artisanal.
Les artisans-bijoutiers se sont
montrés très attentifs à la curiosité de
leurs jeunes visiteurs, manifestée
notamment sur les différentes phases
de confection du bijou ; ce fameux
bijou d’Ath-Yenni célèbre à présent
aux quatre coins du globe. Il faut
reconnaître que les enfants conduits
par « Thafath » en ont eu pour leur
petite curiosité bien intellectuelle. En
effet, les artisans-bijoutiers ont, non
seulement donné toutes les
explications nécessaires sur la
confection du bijou, mais leur ont
donné également un aperçu historique
sur cet atour, symbole d’une identité.
Les longues allées et venues à travers
les ruelles et dédales d’Ath-Yenni ont
fait que les ventres des enfants
criaient famine. 
Alors direction l’auberge de jeunesse
d’Ath-Yenni pour un copieux repas.
Puis a eu lieu une conférence sous le
thème « Itinéraire du Printemps
amazigh ». El Hacène Metref,
conseiller à la jeunesse et Rachid
Khelouat, éducateur principal de
jeunesse ont animé cette conférence.
Après celle-ci, qui a été un véritable
cours pédagogique, les jeunes ont été
bercés par les sons des flûtes et
tambours, un numéro musical
merveilleusement exécuté par la
troupe folklorique locale dénommée
Thizemarine.  
Au moment où les musiciens ont
rangé leurs instruments, en était en
milieu d’après-midi. Après un goûter
à la manière ancienne, les enfants
devaient renter chez eux. En dernier,
il y a lieu de souligner que tôt dans la
matinée, les petits « pèlerins » ont
procédé à deux dépôts de gerbes de
fleurs en signe de recueillement. Le
premier à la place des Martyrs du
Printemps noir et le second dans
l’espace de la maison de la Culture,
au pied de la statue de feu Mouloud
Mammeri.  

S. T.

le but de la constitutionnalisation de
tamazight est la consolidation de l’unité
nationale. C’est la conviction largement
partagée par les intervenants à la rencontre
organisée hier par le Haut-commissariat à
l’Amazighité (HCA) à l’occasion de la
célébration du Printemps amazigh. Interve-
nant à cette occasion, Kamel Rezzag Bara,
conseiller à la présidence de la République,
a relevé que tamazight est une «constante
nationale indissociable de l’histoire, de la
culture et de l’identité nationales», mettant
en exergue son rôle dans la consolidation
de l’unité nationale. Il a salué, à cet égard,
la consécration de tamazight dans la
Constitution révisée en lui accordant le sta-
tut de langue nationale et officielle au
même titre que la langue arabe, appelant à
sa promotion et à son développement. De

son coté, Seif El-Hak Chorfa, qui a repré-
senté le Premier ministre, Abdelmalek Sel-
lal à cette cérémonie, a souligné le rôle de
l’institutionnalisation de la langue et la cul-
ture amazigh dans l’unité nationale. Le
secrétaire général du HCA, Si El Hachemi
Assad, a indiqué, pour sa part, que la
constitutionnalisation de tamazight «n’est
pas une finalité, mais le début d’une phase
plus ardue qui exige une démarche intelli-
gente et réfléchie». Il a souligné qu’il était
temps d’apporter de «nouvelles perspec-
tives à notre langue pour l’ancrer fortement
dans le socle de notre nation», appelant à
en faire «la promotion et l’éloge qu’elle
mérite, puisqu’elle est capable d’apporter
le lien essentiel à la cohérence et à l’unité
de l’Algérie». Par ailleurs, il a été procédé
à l’inauguration, au niveau du HCA, d’un

forum-débat intitulé «Tamazight Tura»,
projet d’une «première classe virtuelle»
pour l’apprentissage en ligne de Tamazight
en collaboration avec l’établissement Easy-
Education de Constantine. A l’occasion de
la célébration du printemps amazigh, le
HCA a prévu plusieurs activités, dont
notamment une conférence sur l’origine
des noms propres de lieux, de tribus et de
personnes en Algérie et l’inauguration
d’une exposition organisée par des étu-
diants. Dans le même cadre, le HCA consa-
crera, en collaboration avec le Laboratoire
d’aménagement et d’enseignement de la
langue amazigh de l’université Mouloud-
Mammeri de Tizi Ouzou, un colloque inter-
national consacré au pionnier du roman
moderne amazigh, Belaid Ath Ali. 

S. N.

LA CONSTITUTIONNALISATION DE TAMAZIGHT

Consolidation de l’unité nationale

l e ministre des Affaires
religieuses, Mohamed
Aïssa, veut «nettoyer»,

«dépouiller» et «réformer» les
cours d’éducation religieuse à
l’école : «Une préoccupation
qui concerne directement mon
département qui doit dépous-
siérer et déblayer ces référents
de l’enseignement», dit-il. Le
ministre, qui prône depuis
longtemps un retour à l’islam
ancestral pour faire face à l’ex-
trémisme religieux, met les
bouchées doubles pour extirper
le «virus» des programmes sco-
laires qui a engendré la haine
entre les Algériens, selon ses
dires.  
Ainsi, tout le contenu des pro-
grammes  d’instruction reli-
gieuse à l’école publique va
être revu de fond en comble, a
indiqué hier Mohamed Aïssa à
la presse. Le ministre, qui sou-
haite parvenir à une culture
civique dans l’école publique et
contre la manifestation de l’in-
tolérance, a fait savoir que des
commissions mixtes entre son
ministère et celui de l’Educa-
tion sont déjà à pied d’œuvre et
ont commencé leurs travaux.

Les résultats des travaux seront
ensuite adressés, avant la pro-
chaine rentrée scolaire, aux dif-
férentes académies qui vont
«accoucher» ensuite de cours-
pilotes lesquels seront ensei-
gnés dans le premier palier de
l’éducation. Des enseignants
continuent d’assurer des leçons
aux élèves du primaire sur les
rituels funèbres et «adhab el
kabr». Des spécialistes du
monde pédagogique ont alerté
depuis longtemps les autorités
sur la tentative de prendre en
otage l’école algérienne par le
bannissement de son référent
religieux modéré et de son héri-
tage culturel et historique. 
Des experts ont mis le doigt sur
la plaie en examinant le conte-
nu de certains manuels sco-
laires. Selon eux, les cours
contiennent un discours «sinon
haineux de l’autre, cet ennemi
qui ne partage pas la même
religion. Les manuels d’histoi-
re en première année secondai-
re comportent des doses d’into-
lérance où l’histoire berbère de
l’Algérie est réduite à la por-
tion congrue. Des enseignants
obligent les enfants du cycle

primaire à s’acquitter de la
prière islamique sur l’estrade
de la classe. Un parent d’élève
est allé se plaindre au directeur
de l’école primaire. Ce dernier
lui a demandé de s’adresser
directement au ministère de
l’Education nationale qui a
inclus ces cours de prière obli-
gatoires dans le programme
pédagogique de l’école élé-
mentaire. 
Les réformes de seconde géné-
ration ne s’arrêteront pas là
puisque même l’histoire et
l’éducation civique sont
concernées, dit-il. Selon le
ministre, il faut réécrire l’his-
toire telle qu’elle est écrite,
sans politisation et en tenant
compte des changements intro-
duits dans la nouvelle Constitu-
tion. Mohamed Aïssa a ajouté
que les réformes toucheront
aussi les écoles coraniques, pri-
vées et les préscolaires. Le
ministère des Affaires reli-
gieuses va se charger de la
réforme des cours au niveau
des zaouïas agréées.  Là aussi
des résistances vont s’organi-
ser. Pendant près de vingt-trois
ans (de 1976 à 1999), les pro-

grammes d’éducation isla-
mique sont restés sans change-
ment sérieux sauf à déplacer,
avancer ou reculer dans le
temps l’apprentissage de sou-
rates considérées plus ou moins
difficiles. En 1999, et faisant
suite à une action d’allégement
des programmes menée en
1993, une opération de «net-
toyage» des contenus fut initiée
par le ministère de l’Éducation
nationale, touchant tout ce qui
apparaissait comme appel à la
violence, au djihad et à l’intolé-
rance. 
Si, pour le premier et deuxième
cycle (primaire), c’est le maître
d’arabe qui a la charge de
l’éducation islamique, au collè-
ge c’est l’enseignant spécialisé
en lettres arabes qui prend la
relève. Jusque-là, enseigner
l’éducation islamique «formait
un pseudo mufti et non un
musulman civil, bon modéré,
patriote», déplore le ministre
qui souhaite, dans l’école
publique, privée, coranique
parvenir à une culture civique,
«contre la manifestation de
l’intolérance».

Hocine Adryen

RÉFORMES DE SECONDE GÉNÉRATION DE L’ÉDUCATION
NATIONALE

Mohamed Aïssa s’attaque
aux dérives religieuses à l’école

Les conservateurs de tous
bords ne vont pas rester les

bras croisés. Ils vont
vraisemblablement déclencher

des polémiques à l’endroit du
ministre des Affaires religieuses

qui s’est engagé dans un
processus de reprise en main
des mosquées, des salles de

prière privées  et actuellement
des programmes religieux dans

les manuels scolaires, en
s’appuyant sur le département
de sa collègue de l’Education,

Mme Nouria Benghebrit.
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4Mobilis parraine le
concours télévisé «Tadj
el Coran»

mobilis parrainera durant le mois de
Ramadhan, et pour la sixième fois
consécutive, le concours télévisé pour la
récitation du Coran : «TADJ EL
CORAN». 
Un concours devenu une noble tradition
de récitation du Saint Coran, organisé et
réalisé par la chaine coranique de la
Télévision Algérienne, avec la
participation des meilleurs candidats
venus de différentes régions du pays. Le
concours de lancement des castings est
prévu pour ce Mercredi 20 Avril 2016 à
partir de 10h00 à Dar El Imam d’El
Mohamadia, et se poursuivront jusqu’au
25 Avril 2016. Six jours durant, les
candidats mettront en valeur leurs
capacités vocales de récitations du Saint
Coran, dans le but d’être sélectionnés
pour participer aux primes, qui
débuteront le premier vendredi du mois
sacré de Ramadhan 2016. Ces castings,
qui regrouperont une centaine de
prétendants, s’achèveront par la
sélection de vingt quatre (24) candidats
pour la phase des primes, dont douze
(12) pour la catégorie féminine et douze
(12) pour la catégorie masculine.
Mobilis, entreprise citoyenne, fière
d’apporter son soutien et sa contribution
aux programmes d’initiation et
d’apprentissage du saint coran, qui
constitue un rempart pour tous les
musulmans contre les fléaux sociaux.

Mobilis Parraine la 2ème
journée (JCIA’2016)
Organisée par le CERIST 

mobilis partenaire du Centre de
Recherche sur l’Information Scientifique
et Technique (CERIST), pour
l’organisation de la 2ème Journée du
Calcul Intensif et ses Applications et
l’Ecole de printemps sur le Calcul
Intensif au siège du CERIST à Ben-
Aknoun du 17 au 20 Avril 2016. Ces
journées réuniront les utilisateurs et
fournisseurs de la puissance de calcul,
les académiciens, les chercheurs et les
industriels algériens impliqués dans le
domaine du Calcul Haute Performance
(HPC). 
Ainsi, la communauté HPC aura
l’occasion d’assister à des présentations
de spécialistes du domaine, ainsi que des
échanges scientifiques et professionnels
autour des infrastructures HPC et sur son
utilisation dans divers domaines
concernés par le besoin en puissance de
calcul, notamment les technologies des
semi-conducteurs dans les énergies
renouvelables et les Big¬ Data. A travers
cet accompagnement, Mobilis entreprise
citoyenne est fière d’accompagner le
(CERIST) en contribuant à renforcer les
liens entre les chercheurs et les
entreprises algériennes.

Ce sont 28 230 dossiers de
candidature qui ont été déposés
pour la participation au
concours de recrutement, prévu
pour le 30 du mois courant
dans le secteur de l’éducation
dans la wilaya de Béjaïa. Parmi
ces dossiers, «20 047 ont été
validés», selon la direction de
l’éducation de la wilaya de
Béjaïa, depuis le début de
l’opération. 
«Ce chiffre est provisoire
puisque l’opération s’est pour-

suivie ces derniers jours», a
ajouté la direction de l’éduca-
tion. 
Les candidats vont tenter de
décrocher un poste d’ensei-
gnant dans les trois paliers,
sachant que 591 postes sont
ouverts pour ce concours,
toutes matières confondues,
dont 310 sont accrédités à la
langue amazighe. «Pour le bon
déroulement de ce concours, la
direction de l’éducation a
ouvert 57 centres d’examen

dont 4 centres pour le secondai-
re, 10 centres pour le moyen et
43 centres pour le primaire»,
indique la cellule de communi-
cation de la direction de l’édu-
cation. Ainsi, parmi les 20 047
candidats enregistrés jusque-là,
1 405 ont déposé leurs dossiers
de participation au concours
pour le secondaire, 3 693 pour
le moyen, 14 937 pour le pri-
maire, dont 12 537 pour l’ara-
be, 1 200 pour le français et 1
200 pour le tamazight. 

Concernant le nombre de
matières, le palier secondaire
en compte 14, le moyen 12 et le
primaire 3. 
Il convient de rappeler que le
nombre de postes ouverts est de
76 pour le secondaire, 133 pour
le moyen et 382 pour le primai-
re. «La direction de l’éducation
a veillé au grain depuis le début
de l’opération en déployant
toutes les conditions, aussi bien
matérielles qu’humaines, pour
le bon déroulement de ce
concours», lit-on dans le com-
muniqué qui nous a été trans-
mis. Il y est précisé que «ces
chiffres peuvent évoluer positi-
vement en raison de la poursui-
te de l’opération de dépôt des
dossiers après la date initiale de
clôture des inscriptions». 
Hier, le directeur de l’éducation
de wilaya a annoncé, via Radio
Soummam, que le retrait des
convocations par Internet a
débuté et que les retardataires
qui se sont inscrits dimanche et
lundi dernier peuvent retirer
leurs convocations respectives
au siège de la direction de
l’éducation.
Il a fait savoir aussi que 23
enseignants contractuels retar-
dataires ont déposé leurs dos-
siers jusqu’à lundi, en milieu de
journée. 

N. B.

le nombRe d’habitants en
Algérie a atteint 40,4 millions en
janvier 2016 contre 39,963 mil-
lions d’habitants en juillet 2015.
Sur les 39,963 millions d’habi-
tants recensés en juillet 2015, le
nombre d’hommes est de 20,235
millions alors que celui des
femmes est de 19,728 millions,
selon l’ONS. 
Dans son rapport sur la démogra-
phie algérienne, l’ONS observe
que l’année 2015 a été marquée
par une augmentation conséquen-
te du volume des naissances
vivantes qui a dépassé, pour la
seconde année consécutive, le
seuil d’un million de naissances,

soit une moyenne de 2 800 nais-
sances par jour contre 2 700 en
2014 et 2 600 en 2013. La réparti-
tion de ces naissances par sexe
donne 104 garçons pour 100
filles. Avec 103 239 naissances, la
wilaya d’Alger a connu en 2015
le nombre le plus élevé de nais-
sances vivantes à travers le terri-
toire national, tandis que la wilaya
de Tindouf a enregistré le nombre
le plus faible avec 1 618 nais-
sances. 
En somme, la population résiden-
te totale a connu, en 2015, un
accroissement naturel de 858 000
personnes, soit un taux de 2,15 %.
Ce taux avait connu une stagna-

tion entre 2014 et 2015 imputée
essentiellement à l’augmentation
aussi bien des naissances vivantes
que du volume des décès, relève
l’ONS. En 2015, le nombre de
naissances vivantes a atteint 1,040
million, alors que pour la mortali-
té générale le nombre de décès a
été de 183 000. De même, l’indice
conjoncturel de fécondité a connu
une hausse, passant de 3 enfants
par femme en 2014 à 3,1 enfants
en 2015. En revanche, l’âge
moyen à l’accouchement a affiché
en 2015 le même niveau que celui
observé en 2014, soit 31,8 ans.
L’année 2015 a connu une hausse
du volume des décès et un fléchis-

sement assez significatif du
nombre de mariages contractés,
comparativement aux dernières
années, note le rapport. 
L’ONS observe que la hausse du
volume de décès à 183 000 en
2015 (+5,2% par rapport à 2014)
a eu un impact sur l’espérance de
vie à la naissance qui a enregistré
un recul d’un dixième de point
par rapport à l’année 2014, en
atteignant ainsi 77,1 ans. 
Cette baisse a plutôt touché les
hommes dont l’espérance de vie
est passée de 76,6 ans à 76,4 ans,
alors que celle des femmes a
connu une stagnation en s’établis-
sant à 77,8 ans. S. N.

CONCOURS DE RECRUTEMENT DES ENSEIGNANTS

Plus de 20 000 candidatures
validées à Béjaïa

SELON UN RECENSEMENT DE JANVIER 2016

L’Algérie compte 40,4 millions d’habitants

C es deux nouveaux organes contri-
bueront, selon lui, pour l’améliora-
tion des conditions de vie et de tra-

vail du personnel de l’université, notam-
ment les enseignants et les étudiants.
«Nous œuvrons à améliorer les conditions
de travail du personnel de l’université», a
affirmé le Pr. Mohamed Saïdi, qui a tenu,
hier, une conférence de presse pour dévoi-
ler le programme des festivités marquant le
42e anniversaire, prévues pour cette semai-
ne. Il a indiqué, également, qu’au cours du
2e semestre de l’année universitaire, l’US-
THB procédera au renouvellement de ses
organes : «Les mandats des organes actuels
expirent bientôt et les élections débuteront
le 16 mai au sein des différentes facultés et
s’achèveront le 13 juin», a précisé le rec-
teur. 
Ce dernier a annoncé l’organisation le 4
mai prochain du forum de l’USTHB avec
les entreprises. «Ceci est devenu une tradi-
tion dans notre université de tenir cet évè-
nement tous les deux ans», a souligné le Pr
Saïdi. Le mot d’ordre du forum est :
«Ensemble pour une formation utile», a-t-il
précisé. Il a annoncé également la tenue du
Club des Amis de l’USTHB le jour du
forum. Un Club qui sera organisé avec la
participation de nombreux chefs d’entre-
prise. «C’est une occasion pour s’écouter
mutuellement, poser les préoccupations de

chaque partie et essayer de trouver les
meilleurs moyens de renforcer ce partena-
riat dans l’intérêt de nos étudiants», a-t-il
estimé. Ce 42ème anniversaire, sera célé-
bré cette année, sous le slogan «Les mas-
ters et le développement du pays». 
«Le thème de cette année a été choisi pour
marquer les efforts que déploient nos
équipes de formations afin de développer
des programmes de formations en accord
avec le développement du pays», a souli-
gné le Pr. Saïdi. Des activités scientifiques,
pédagogiques, culturelles et sportives sont,
en effet, programmées pendant la période
allant du 24 au 28 avril. Lors de ces festivi-
tés, des enseignants nouvellement promus
aux grades de professeurs et de maîtres de
conférences vont être honorés. Le recteur
souligne dans ce sens que l’USTHB comp-
te 52 nouveaux professeurs et 95 nouveaux

maîtres de conférences. «L’université
honorera aussi 10 de ses professeurs sélec-
tionnés comme académiciens et membres
fondateurs de l’Académie algérienne des
sciences de la technologie», a ajouté le Pr.
Saïdi. Le 42e anniversaire est une occasion
pour recteur de l’USTHB de faire le bilan
des réalisations de cette structure. L’univer-
sité compte aujourd’hui plus de 39 500 étu-
diants inscrits et plus de 1 800 enseignants. 
Le Pr. Saïdi estime que la rentrée universi-
taire 2015/2016 a été marquée, une fois
encore, par une forte pression, car l’US-
THB a enregistré cette année un nombre
record de 8 577 nouveaux bacheliers. Pour
les effectifs de la première année, il y a 12
651 inscrits (nouveaux bacheliers et ceux
qui refont l’année et les transferts) avec 82
sections d’une moyenne de 155 étudiants
chacune, avec des notes minima exigées
pour l’inscription. 
Selon le recteur, cette pression s’exerce
aussi sur les formations doctorales dispo-
sant de 1 806 encadreurs à l’université dont
plus de la moitié sont des docteurs en
sciences, enrichis bientôt de 50 autres nou-
veaux docteurs. Le Pr Saïdi fait savoir,
entre autres, que l’USTHB présente 43
offres de formation en licence, 89 en mas-
ter et 47 en doctorat, avec 256 postes
ouverts pour les nouveaux doctorants. 

Lynda Louifi

LE PR SAÏDI, NOUVEAU RECTEUR DE L’USTHB : 

«Nous œuvrons à améliorer les conditions
de travail du personnel»

Le nouveau recteur de l’université des sciences et de la technologie Houari-Boumediene (USTHB), 
le Pr Mohamed Saïdi, a annoncé, hier, la mise en place d’un Comité d’éthique et de déontologie

et d’une nouvelle commission des œuvres sociales.
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5 invité à donneR une
ConFéRenCe suR le
Roman algéRien
Un critique égyptien
«refoulé» vers son pays

evaCué à la hâte, Mahmoud El
Ghitaniun, un critique égyptien, a
regagné avant-hier son pays via un
vol d’Air Egypte reliant Alger au
Caire, après avoir vu les organisateurs
d’un séminaire sur la mondialisation
du roman algérien tenu récemment à
la faculté des lettres de Jijel annuler
carrément sa conférence.
Selon des informations révélées par
des sources crédibles, l’universitaire
est accusé de tenir des propos hostiles
à l’islam et d’avoir tenu et ce depuis
l’année de crise entre les deux pays
en 2009 à jusqu’à ce jour des propos
injurieux envers l’Algérie et son
peuple. Une récente intervention du
critique lui impute même des propos
outrageux envers le ministre de la
Culture, Azzeddine Mihoubi en
personne, ou encore des propos
déplacés envers la romancière
algérienne Ahlem Mosteghanemi.
Invité à donner son point de vu sur le
thème du séminaire organisé cette
semaine par la faculté des Lettres de
l’université de Jijel Mohamed Seddik
Benyahia, le critique aurait été convié
à donner son point de vu sur la
vulgarisation du roman algérien. Une
invitation qui aurait selon les
indiscrétions resté « secrète » pour les
raisons que l’on pourrait rapprocher
aux reproches cités plus haut.
D’autant que l’on soupçonne des liens
qu’il entretiendrait avec l’Etat
d’Israël.
Le ministère des Affaires estrangères
aurait même, à en croire la même
source, pris des dispositions pour tirer
au clair cette affaire. Nous y
reviendrons.
A. B.

dans des
opéRations de l’anp
Trois éléments de
soutien aux terroristes
arrêtés et des
casemates détruites

Trois éléments de soutien aux groupes
armés ont été arrêtés tandis que quatre
casemates ont été détruites ainsi que
cinq bombes artisanales hier, dans des
opérations de ANP. C’est ce qu’a
indiqué un communiqué du ministère
de la Défense nationale. 
« Dans le cadre de la lutte
antiterroriste, des détachements de
l’Armée nationale populaire ont
découvert et détruit, le 19 avril 2016,
quatre casemates pour terroristes et
cinq bombes de confection artisanale
à Bouira, Boumerdès/1°RM et
Skikda/5°RM.A Tébessa/5°RM, des
éléments de la Gendarmerie nationale
ont arrêté trois éléments de soutien
aux groupes terroristes.», précise le
texte du MDN. «D’autre part et dans
le cadre de la lutte contre la
criminalité organisée, un autre
détachement a appréhendé, à
Oran/2°RM, trois narcotrafiquants et
saisi 101 000 comprimés
psychotropes. «, ajoute la même
source. 
Par ailleurs, à In Guezzam et Bordj
Badji-Mokhtar-relevant de la 6e RM,
deux détachements ont intercepté
contrebandiers et immigrants
clandestins de différentes nationalités
africaines, tandis qu’un camion
chargé de denrées alimentaires,
détecteurs de métaux et groupes
électrogènes a été saisi, selon la
même source. 

D. M.

le ministRe de la Justice et Garde des
sceaux, M. Tayeb Louh plaidera pour la
pénalisation du trafic de drogue lors de la
session extraordinaire de l’ONU consacrée
à ce problème dans le monde qui se tient à
New York.La pénalisation de l’usage de la
drogue doit être maintenue en raison de son
aspect dissuasif mais doit être accompa-
gnée d’une politique renforcée de préven-
tion, selon la délégation algérienne partici-
pant à cette réunion extraordinaire. Mes
pays qui prônent la dépénalisation avan-
cent comme argument les «maigres résul-
tats» obtenus en recourant aux dispositifs
d’interdiction et suggèrent de centrer la
lutte sur la prévention et les soins. 
«Il veulent diluer les responsabilités»,

confie la même source. Il y a lieu aussi de
relever que certains de ces appels sont ani-
més par des besoins économiques, puisque
plusieurs pays arrondissent leurs recettes
en tolérant la production, la commercialisa-
tion et l’usage de la drogue. D’ailleurs le
projet de résolution qui sera adoptée par les
193 Etats membres de l’ONU à la fin de
cette réunion de trois jours marque un recul
sur la voie répressive en accordant des
marges de manœuvre aux gouvernements
qui veulent instituer des politiques spéci-
fiques dans le domaine de la lutte contre la
drogue. Le texte proposé en mars dernier
contient des mesures judiciaires propor-
tionnées et autorise le recours à la Naxalo-
ne, un médicament qui permet de neutrali-

ser les effets de surdosage en opiacés mor-
telles comme l’héroïne. 
L’Observatoire européen des drogues et
des toxicomanies a appelé en janvier der-
nier à promouvoir le recours à ce médica-
ment qui a sauvé la vie à plusieurs per-
sonnes dépendantes des stupéfiants. 
En Algérie, l’examen au niveau médical de
la possibilité d’introduire la Thérapie de
substitution aux opiacés (TCO) découle du
fait que la lutte contre la toxicomanie est
érigée en priorité nationale de santé
publique. Selon les recommandations des
professionnels de la santé, une expérience
pilote devrait être menée dans ce sens pour
pouvoir juger de l’opportunité d’introduire
ce type de traitement en Algérie. S. N.

TRAFIC DE DROGUE DANS LE MONDE

L’Algérie plaide pour la pénalisation

C es derniers sont, rappe-
lons-le poursuivis pour
plusieurs chefs d’incul-

pation entre autre création
d’une association de malfai-
teurs spécialisée dans le trafic
de cocaïne et commercialisa-
tion de cette marchandise pro-
hibée. Les mis en cause qui se
sont succédé aux auditions ont
nié tous les faits qui leur ont été
reprochés au cours de l’enquête
préliminaire et l’instruction
judiciaire estimant que «les
aveux leur ont été soutirés sous
les tortures exercées sur eux
par les éléments de la police
militaire ». 
Les incriminés ont par ailleurs
affirmé à la présidente en char-
ge du dossier que «le président
du tribunal criminel, Omar
Benkharchi, ne leur a pas per-
mis lors du premier jugement
qui s’est tenu en 2013 de s’ex-
primer car il était dès le début
du procès convaincu de notre
culpabilité ! ».
Les auditions des dix-neuf
accusés se poursuivront jusqu’à
une tardive de la journée de
demain par la juge, le procureur
général et les interventions des

avocats constitués en leur
faveur. Au moment où mettons
sous presse, la juge continue
d’interroger les inculpés sur les
graves accusations retenues
contre eux par les juges de la
chambre d’accusation de la
cour d’Alger en 2012. 
Nous y reviendrons dans l’édi-
tion de samedi prochain avec
de plus amples informations
sur les déclarations faîtes par
les accusés dont la plupart ont
purgé leurs peines, à l’instar du
chanteur Réda Sika qui a écopé
lors de son premier jugement
de cinq ans de prison ferme, les
questions du procureur général
et les interventions des avocats.  
D’après une autre enquête des
services des renseignements et
de la sécurité dépendant du
ministère de la Défense natio-
nale, il s’est avéré que des ste-
wards ont usé de leurs postes
qu’ils occupaient au sein de
cette compagnie pour s’esqui-
ver à la fouille.
Suite à quoi, ils ont tendu une
souricière en date du 2 octobre
2011 au fils d’un responsable
d’Air Algérie au moment de sa
descente de l’avion en prove-

nance de Bamako. Après la
fouille, les investigateurs du
DRS ont découvert que Hallou
Youcef dissimulait 5 sachets de
cocaïne d’une quantité de
204,33 grammes. Auditionné,
le mis en cause a dénoncé tous
les membres de l’association en
question, en affirmant aux
investigateurs qu’il acheté cette
matière auprès d’un certain
Brahim Idrissou qui logeait
dans l’hôtel, où les stewards à
Bamako fout leur réservation.
Informé, le juge d’instruction
du pôle judiciaire d’Alger a
ordonné une entraide judiciaire
mais elle n’a pas pu être exécu-
tée suite à la situation sécuritai-
re au Mali. Le procureur géné-
ral a par ailleurs affirmé que les
faits sont formels pour tous les
inculpés, arguant que toutes les
preuves légales et matérielles
relatives aux graves accusa-
tions sont fondées, notamment
en ce qui concerne l’importa-
tion de cocaïne récupérée
auprès de plusieurs accusés, à
l’instar de Farsi Abdennour,
Hellou Youcef, Chakib Slimane
et Hadji Mounir.
Le procureur a en outre axé son

intervention sur le rôle qu’a
joué notamment le brigadier
Hamoudi Mustapha qui exer-
çait au niveau de la sûreté de
Ouled Fayet. Il a par ailleurs
axé sur le rôle joué également
par Guenaz Redouane, alors
élément de la BRI d’Alger qui
a tenté d’intervenir, selon les
conclusions du procureur, en
faveur du nommé Farsi Tayeb,
et ce pour s’esquiver à la vigi-
lance des services de sécurité ;
mais il a été arrêté sur place,
après avoir collaboré à l’arres-
tation de ce dernier. Le procu-
reur a purement et simplement
rejeté les accusations portées à
l’encontre des éléments de la
police militaire arguant qu’au-
cun des mis en cause n’a dépo-
sé plainte dans ce sens. Les
avocats de la défense qui se
sont succédé aux plaidoiries
ont insisté sur les tortures exer-
cées sur leurs clients comme l’a
confié Me Miloud Brahimi : «
Les accusés ont été bel et bien
torturés par les services de
sécurité. ils ont subi d’énormes
sévices au cours de l’enquête
préliminaire ».

Redouane Hannachi     

AFFAIRE DU CHANTEUR RÉDA SIKA

Début des auditions des mis
en cause

Comme il fallait s’y attendre, la présidente du tribunal criminel d’Alger Mme Derrar Djebbari Meriem
en dépit des tentatives de certains avocats de la défense constitués au profit des accusés, de renvoyer
le procès à une date ultérieure, a préféré de poursuivre les débats et par-delà auditionner les inculpés. 
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L’ouverture des plis sera le même jour à (14h00) en séance publique, et en présence
de soumissionnaires. Si ce jour coïncide avec un jour férié ou un jour de repos légal,
la durée de préparation des offre est prorogée jusqu’au jour ouvrable suivant. Les
soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant 90 jours à compter de la
date limite de dépôt des offres.
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Effectivement, assister à une fête du
tapis est une occasion unique. En
peu de temps, on peut faire un tour

d’horizon sur les riches et diverses poten-
tialités et capacités de cette magnifique
région du Sud. Quand un visiteur arrive à
Ghardaïa, à d’autres moments que celui-
ci, la population est éparse. Mais avec la
fête du tapis, tout le monde est rassemblé,
marquant ainsi un intérêt et un attache-
ment sincère à cette  grandiose manifesta-
tion, qui constitue un reflet de leur person-
nalité. On peut y voir les familles accom-
pagnées de leurs enfants, souvent en bas
âge, mais aussi ces mères de famille qui,
par tradition ancestrale, sortent très rare-
ment de leur foyer. 

il n’y a pas de Chômage pouR
les jeunes à ghaRdaïa
La fête du tapis traduit l’authenticité des
traditions. Ici, l’habitant de Ghardaïa
apparaît avec ses coutumes, son art de
vivre, sa personnalité, son identité, à la
lumière de son passé, de son présent mais
aussi de ses perspectives pour le futur. Le
passé se reflète dans le présent qui hérite
ainsi des belles valeurs de ses lointains
ancêtres qui se sont installés il y a dix
siècles dans cette vallée isolée au climat
extrême, étouffant en été et glaciel en
hiver. Ces pionniers musulmans, animés
par une foi ardente, ont réalisé des mer-
veilles. Grâce à une architecture extrême-
ment savante, ils ont su vaillamment se
protéger contre un climat dur et impi-
toyable.  Avec des procédés de construc-
tion subtils et fortement intelligents, ils
ont édifié d’admirables cités, et ce unique-
ment et exclusivement avec des matériaux
locaux. Le résultat est fascinant. Non seu-
lement il fait bon vivre dans ces maisons,
quelle que soit la saison et sans climatisa-
tion artificielle, mais ces maisons ont sur-
tout battu des records de longévité par leur
durabilité presque éternelle. Mieux enco-
re, ces cités sont harmonieusement adap-
tées à l’environnement car se fondant au
relief accidenté de la région, où la pollu-
tion est inconnue. Un rêve non encore réa-
lisé dans les villes modernes aux technolo-
gies de construction pourtant très avan-
cées. Cet extraordinaire génie architectu-
ral des habitants de Ghardaïa a séduit le
monde, attirant des experts de l’urbanisme
venus de partout pour s’en inspirer. Aussi,
ce n’est pas sans raison que la vallée du
M’zab a été classée et  inscrite au patri-
moine mondial de l’humanité par l’Unes-
co. Il faut ici faire mention de l’esprit de
piété et de foi inébranlable en l’islam des
habitants de Ghardaïa, un islam  authen-
tique, dénué de violence et d’intégrisme.
Les cinq prières sont faites dans les temps
et  pratiquement aucune ville d’Algérie ne
compte autant de savants de la foi qu’à
Ghardaïa. 
La vie des habitants de Ghardaïa est carac-
térisée par un esprit d’entreprise, hérité de
leurs glorieux ancêtres. Il n’y a pas de
chômage à Ghardaïa. Il est interdit à un
jeune de s’adosser au mur et de paresser.
D’ailleurs, pour éviter la délinquance, les
bars sont strictements interdits. Quant à la
drogue, le fait d’en parler seulement
constitue un sacrilège. En un mot, la devi-
se de Ghardaïa dans son  rapport à la jeu-
nesse en particulier et à la société en géné-

ral se résume à : «Un corps sain dans un
esprit sain». Les jeunes sont pris en charge
dès leur enfance. On les a vu défiler, en
tenue de scout au cours de la fête  du tapis,
avec à leur tête une fanfare, maîtrisant à la
perfection les rythmes de la marche.
D’ailleurs, c’est cette fanfare qui a joué
l’hymne national pour l’inauguration de
cette fête. Les paroles ont été reprises en
chœur par l’ensemble du  public, ravi de
déclamer un texte, appartenant à un poème
sublime de l’illustre Moufdi Zakaria,
digne fils de Ghardaïa. 
A l’aurore, tout le monde est déjà actif
pour le bien de la communauté. La région
de  Ghardaïa compte de nombreuses uni-
tés industrielles et alimente le territoire
national en accessoires de mobilier, de
plomberie, en matériel de cuisine et même
en appareils électriques et de gaz. Avec
l’expérience acquise ici, l’industrie auto-
mobile trouverait  à Ghardaïa un terrain
fertile et florissant pour la sous-traitance.
L’esprit d’entraide est total à Ghardaïa.
Les gens pauvres, les personnes démunies,
les populations sans ressource sont vite
pris en charge par la communauté. Même
le logement est garanti par les habitants. A
Ghardaïa, on ne compte pas sur l’AADL
pour avoir un toit. On compte sur ses
propres moyens et sur l’assistance solidai-
re et désintéressée de la communauté.  A
Ghardaïa, les valeurs authentiques du
vivre ensemble sont sauvegardées, préser-
vées et entretenues, et cela dans des
domaines aussi divers que la vie  écono-
mique, la vie  sociale, le rite  religieux. Un
exemple édifiant dans notre 
monde d’aujourd’hui où règne impitoya-
blement, dans tous les continents,  les
valeurs inversées.

le touRisme, un potentiel
inépuisable
Les perspectives sont prometteuses à
Ghardaïa. Le défilé de chars marquant la

fête du tapis en témoigne. Près d’une ving-
taine de chars ont en effet défilé pendant
de longues heures, démontrant le riche
potentiel économique et touristique de la
région de Ghardaïa. Ces chars représen-
taient non seulement la ville de Ghardaïa
mais aussi les localités environnantes, à
l’image de Hassi Lafhal,  El-Ateuf,
Berianne, Zelfana. L’artisanat est floris-
sant avec le tissage fin de ses tapis et la
décoration privilégiant les motifs ber-
bères. 
Tout cela traduit une fidélité sans faille au
patrimoine culturel et à leurs profondes
racines amazighes. Les habitants sont
d’ailleurs très fiers de l’officialisation de
la langue amazighe. Ils vivent leur identité
sans bruit, tout en affirmant  avec force
leur lien avec l’unité nationale. Connus
aussi pour leur hospitalité légendaire et le
tourisme ne peut-être que florissant. La
vocation touristique de Ghardaïa a tou-
jours été à l’avant-garde des planifica-
teurs. Il existait déjà au temps du colonia-
lisme un hôtel de la chaîne saharienne
Transat. Dès l’indépendance, l’architecte
Poullion a édifié un magnifique hôtel
s’inspirant du style architectural de la
région. Cette réalisation a été suivie par la
construction d’un autre espace dédié au
tourisme, l’hôtel El-Djanoub. Immense, il
compte six cents chambres dont la capaci-
té peut dépasser mille lits. Son jardin, avec
sa végétation saharienne  constitue à lui
seul un oasis paradisiaque. S’étendant sur
sept hectares, l’hôtel El-Djanoub de Ghar-
daïa est le plus grand hôtel du Sud et du
Grand Sud.  Le tourisme à Ghardaïa repré-
sente une véritable évasion. Dans la nou-
velle ville, le visiteur  n’est pas agressé
par les tours gigantesques en acier et en
verre. Ici, les habitations dépassent rare-
ment un étage et sont peintes  avec des
couleurs apaisantes, en harmonie avec
l’environnement. La circulation y est acti-
ve sans toutefois qu’il y ait la pression

occasionnée par des embouteillages sans
fin. L’air y est sain et le climat sec est sup-
portable, et ce même avec les chaleurs
d’été et le froid glacial de  l’hiver. La sta-
tion thermale de Zelfana, distante d’une
cinquantaine de kilomètres du chef-lieu de
wilaya, offre des séjours confortables pour
se refaire une santé.

ŒuvReR pouR FaiRe de ghaRdaïa
un pôle touRistique
d’exCellenCe
La visite de Amar Ghoul, accompagné de
Aïcha Tagabou, a permis  de redynamiser
ce secteur et d’entrevoir des perspectives
d’avenir. A cette occasion, il a déclaré être
fier de l’esprit de créativité et d’innova-
tion des habitants de Ghardaïa. Il a mani-
festé la volonté de faire de Ghardaïa un
pôle d’excellence dans le tourisme. Pour
cela, il envisage de doubler, à court terme
les capacités d’hébergement dans la
région. Le tourisme  est un grand atout
pour l’Algérie, et Ghardaïa y détient une
place importante. Il faudrait faire en sorte
qu’à l’avenir, les revenus du tourisme en
Algérie atteignent les 10% du PIB, et cette
ambition est réalisable vu la réussite
d’autres pays méditerranéens, à l’image
des îles Baléares, toutes proches. M.
Ghoul a prôné aussi le développement de
l’artisanat pour le succès des actions en
vue du redéploiement du tourisme. Le
ministre a mis à profit sa visite de travail
et d’inspection dans la wilaya de Ghardaïa
pour visiter le chantier, en voie de finition
de l’hôtel Belvédère, un trois étoiles
construit par un investisseur privé. Fier de
sa réalisation, il ne doute point de la renta-
bilité future de sa structure hôtelière rap-
pelant avoir déja construit un hôtel de
trente-cinq chambres à Ghardaïa qui
affiche à ce jour toujours complet.  Pour
redynamiser le tourisme, les routes
menant à Ghardaïa sont constamment
améliorées. Le dédoublement des voies se
réalise à une cadence accélérée. La célèbre
RN 1 menant vers Ghardaïa connaît déjà
un imposant chantier depuis Médéa pour
la construction d’une autoroute la reliant à
celle de l’Est et de l’Ouest. La RN 1 est
marquée par le dédoublement de voie à
partir de l’entrée et de la sortie de chaque
wilaya traversée pour aller à Ghardaïa,
c’est-à-dire Médéa, Djelfa est Laghouat.
L’ancienne route, remodelée, comporte
tout le long de son parcours des marques
de sécurité permettant aux conducteurs de
garder leur droite et surtout de rester
constamment sur la route. Ces marques
sont très précieuses pour la conduite de
nuit. La RN 1 est très touristique. Elle tra-
verse au niveau de Médéa de beaux pay-
sages de montagne et aussi les immenses
forêts de Djelfa. Cependant la route est
longue d’Alger à Ghardaïa. Il faudrait au
moins huit heures pour parcourir les six
cent trente kilomètres. Pour notre mission
à Ghardaïa, l’équipe de communication du
ministère de l’Aménagement du territoire,
du Tourisme et de l’Artisanat, avec à sa
tête le jeune Mohamed Meziane, s’est
dépensée sans compter pour rendre le
voyage agréable et porter assistance, pour
la couverture  du déplacement du ministre,
à tous les représentants de la presse écrite
et audiovisuelle sur place

Kamel Cheriti
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VISITE D’INSPECTION ET DE TRAVAIL DE AMAR GHOUL DANS LE SUD

«Nous sommes fiers de l’esprit de créativité
et d’innovation des habitants de Ghardaïa»

Le ministre de l’Aménagement du territoire, du Tourisme et de l’Artisanat, Amar Ghoul, vient d’effectuer, en compagnie de Aïcha
Tagabou, ministre déléguée chargée de l’Artisanat, une visite  d’inspection et de travail de trois jours dans la wilaya de Ghardaïa. Cette
visite coïncide avec un évènement culturel d’une portée significative, à savoir la fête du tapis qui se déroule au printemps. Cette fête

est une image vivante de la vie économique, artisanale et culturelle de la région.
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après le Wall Street Journal,
«l’homme au chapeau»,
alias Mohamed Abrini, arrê-
té récemment, avait lui-

aussi été suspecté d’activités terroristes et
arrêté dans ce cadre – en plein inventaire de
cibles potentielles au Royaume-Uni – mais
avait finalement été inexplicablement relâ-
ché ainsi que ses complices. Son frère était
parti en Syrie combattre aux côtés du préten-
du « Etat islamique », et s’y était d’ailleurs
fait tuer. Il semble en outre qu’Abrini lui-
même avait aussi fait un séjour en Syrie.
L’article du Wall Street Journal (Brussels
Suspect Mohamed Abrini: What We Know)
explique : « Après l’Angleterre, Abrini
s’était rendu à Paris, puis à Bruxelles, où il
avait été arrêté, puis relâché – ce que confir-
ment deux témoignages. Selon ces témoins,
les autorités belges auraient alors transmis
aux Britanniques les informations concer-
nant son voyage en Angleterre, notamment
les images découvertes sur son I-Phone ».
« Epinglé puis relâché » à la veille de perpé-
trer une série d’attentats sanglants à travers
l’Europe, le cas de M Abrini n’est manifeste-
ment que le dernier en date.

epingler et relâcher : programme
occidental pour daech

La plus grande agence de presse d’Alle-
magne, la Deutsche Presse-Agentur, souli-
gnait dans son article (Reports: Brothers
known to police were among Brussels suici-
de bombers) que « selon les médias locaux,
deux frères habitant Bruxelles et connus des
services de police, comptaient parmi les ter-
roristes qui ont perpétré les attentats à la
bombe dans l’aéroport international et le
métro de la capitale belge ».
Selon Belga news, Khalid El Bakraoui
« avait été condamné, début 2011, à cinq ans
de prison ferme pour attaque de véhicules,
après avoir été arrêté en possession de fusils
d’assaut Kalashnikov au cours d’un hold-
up ».
Dans le New York Times, on apprend au
sujet d’un autre suspect lié aux attentats,
Brahim El Bakraoui, et de son arrestation et
extradition hors de Turquie, que : « la justice
belge et le ministère de l’intérieur de ce pays
reconnaissaient que leurs départements res-
pectifs auraient dû tenir compte de la mise en
garde des services turcs concernant un crimi-
nel belge sous mandat d’arrestation, briève-
ment arrêté en Turquie l’année dernière et
soupçonné d’activités terroristes, lequel
devait plus tard s’avérer être l’un des
membres du commando suicide. Le barreau
belge ajoute que le frère de cet individu – lui
aussi membre du commando suicide – était
recherché depuis décembre dans le cadre de
l’enquête sur les attentats de Paris ».
Ce sont donc bien quatre suspects qui étaient
connus des services de renseignement euro-
péens recherchés pour crimes d’agression
et/ou terrorisme, chacun d’entre eux ayant
été arrêté et momentanément détenu avant
les attentats.
Le suspect des attaques terroristes à l’aéro-
port de Bruxelles : l’homme au
chapeau. Chacun de ces hommes étaient déjà
sous haute surveillance par les agences de
sécurité occidentales (crimes et terrorisme)
Dans les pêcheries, partout dans le monde,
l’idée « d’attraper et relâcher » permet aux
plaisanciers de jouir à la fois du plaisir de la
pêche et de l’assurance que la quantité et la
bonne santé des populations de poissons sera

ainsi préservée. Manifestement, le concept
serait sensiblement identique pour les ser-
vices de sécurité et de renseignement occi-
dentaux – ce qui leur permet de préserver
l’illusion d’authentiques opérations antiter-
roristes, tout en maintenant le vivier plané-
taire des organisations terroristes à un niveau
constant, en bonne santé comme en nombre.
Quant à savoir dans quel but l’Occident per-
mettrait à des terroristes de perpétrer des
attentats sanglants contre des cibles occiden-
tales, la réponse est simple : cela permet de
justifier à la fois le renforcement en Occident
de l’appareil répressif et sécuritaire [ou
contre-insurrectionnel], et la conduite à
l’étranger de guerres perpétuelles extrême-
ment lucratives.
Mais de l’aveu même de leurs instigateurs, la
création et la pérennisation d’organisations
terroristes comme Al-Qaïda ou Daech par les
Occidentaux et leurs alliés a aussi un autre
objectif. Il a été reconnu depuis [par Zbi-
gniew Brzezinsky notamment] que la créa-
tion d’Al-Qaïda dans les années 1980, avait
pour but de pouvoir mener une « proxy-
war » [guerre par procurationguerre indirec-
te, par l’intermédiaire de forces mercenaires
locales] contre l’Union soviétique en Afgha-
nistan. En 2011, les USA et leurs alliés de
l’OTAN et du Golfe persique ont aussi fait
appel à des terroristes liés à Al-Qaïda en
Libye puis en Syrie dans le but de renverser
les gouvernements respectifs de ces deux
pays. Et aujourd’hui, Daech [l’EI, dernier
avatar d’Al-Qaïda] sert à la fois d’armée
mercenaire pour mener une guerre pleine et
entière contre les gouvernements de Syrie et
d’Irak, et une guerre indirecte contre l’Iran et
la Russie. Mais dans le même temps, la
menace de Daech permet de durcir l’appareil
coercitif de n’importe quel pays, dans le
monde entier [Côte d’Ivoire, Inde, Thaïlan-
de, dernières menaces en date contre le Bré-
sil].
Dans le Sud-Est asiatique, les impasses poli-
tiques – qui tournent généralement autour de
la perte d’influence des USA dans la région
– sont subitement devenues secondaires face
à la soudaine émergence (assez inexplicable
autrement) de l’Etat Islamique. L’Indonésie,
par exemple, venait de signer avec la Chine
un important contrat ferroviaire et visait
aussi divers accords de partenariat écono-

miques et militaires, lorsque sa capitale,
Jakarta, a subit son premier attentat revendi-
qué par Daech. La Thaïlande avait pour sa
part été mise en garde par les USA sur l’im-
minence d’attentats de Daech au moment où
Bangkok engageait des démarches contre les
organisations politiques de Thaksin Shina-
watra, soutenues indirectement par les USA.
Bangkok avait en outre manifesté une certai-
ne réticence à signer le très impopulaire
accord de libre-échange Trans-Pacific Part-
nership (TPP).
Bangkok avait d’ailleurs déjà été la cible
d’attentats terroristes l’année dernière, après
avoir extradé à la demande des autorités
judiciaires chinoises des individus suspectés
d’activités terroristes, en dépit d’insistantes
protestations US. Quelques mois plus tard,
des groupes liés au réseau paramilitaire turc
des Loups Gris, notoirement lié à l’OTAN,
perpétraient dans le centre de Bangkok un
sanglant attentat à la bombe.
Daech et ses divers équivalents ou avatars
annexes, comme les Loups Gris de l’OTAN,
remplissent diverses fonctions au service des
intérêts occidentaux. Ils servent de prétexte à
l’invasion et à l’occupation d’autres nations,
ils servent d’armée mercenaire (proxy) pour
mener sur le terrain des guerres contre leurs
ennemis, et ils sont le meilleur moyen d’ins-
titutionnaliser la peur et l’obéissance au sein
même des nations occidentales par le biais
d’un Etat policier de plus en plus omnipré-
sent. Difficile d’imaginer l’Occident capable
de maintenir ce type de politique intérieure
et extérieure sans le prétexte de Daech. Cette
menace est désormais partie intégrante de la
stratégie géopolitique occidentale.

une confession signée vous
convaincrait-elle ?

Nombre d’entre nous sont prompts à écarter
d’office la capacité de certaines institutions
occidentales (ou groupes d’intérêts particu-
liers) à recourir à des terroristes et au terro-
risme, tant en termes de projection de puis-
sance géopolitique à l’étranger, qu’en termes
de stratégie contre-insurrectionnelle chez
nous. Et cela en dépit de la reconnaissance
par les responsables occidentaux de leur
propre rôle dans la création et l’utilisation
d’Al-Qaïda en Afghanistan dans les années

1980, et de l’existence attestée de documents
datés et signés, comme le rapport « Which
Path to Persia » [Quel chemin vers la
Perse ?] de la Brookings Institution (2009). 
Ce document défendait ouvertement le
recours à une organisation reconnue comme
terroriste par l’ONU, Mujahedin-e Khalq
(MEK), pour lancer une campagne de vio-
lence contre la population iranienne et son
gouvernement. Rappelons que l’organisation
MEK a été notamment reconnue responsable
de l’assassinat de civils et de militaires amé-
ricains, ainsi que d’une campagne terroriste
menée contre des cibles civiles et politiques
en Iran. En fait, Brookings [think-tank US
proche de la Maison Blanche] reconnait
explicitement tout cela mais n’en préconise
pas moins le recours à cette organisation
pour mener à bien les objectifs de la poli-
tique extérieure US dans la région. Or, si
Mujahedin-e Khalq est un candidat légitime
au soutien des Occidentaux, pourquoi pas
Daech ?
Bien au-delà d’une simple spéculation, dans
un rapport de 2012, la DIA (Defense Intelli-
gence Agency [les services de renseigne-
ments du ministère de la Défense US]) attes-
te explicitement que la création d’une princi-
pauté (Etat) salafiste (islamique) dans l’Est
syrien – précisément là où l’Etat Islamique
(EI, alias Daech) est désormais installé –
était clairement un objectif des USA et de
leurs alliés.
Textuellement : « Si la situation se démêle,
reste la possibilité d’établir une principauté
salafiste [sunnite], déclarée ou non, dans
l’Est syrien [Hasaka et Deir ez-Zor], et c’est
exactement ce que souhaitent les puissances
qui soutiennent l’opposition, de manière à
isoler le régime syrien, considéré comme le
cœur stratégique de l’expansion chiite [Iran,
Irak] ».
Le document de la DIA énumère ensuite
nommément les principaux soutiens de cette
« principauté salafiste » et ses principaux
adversaires : « L’Occident, les pays du Golfe
et la Turquie soutiennent l’opposition ; tan-
dis que la Russie, la Chine et l’Iran soutien-
nent le régime ».
Et tant qu’à faire, il ne reste littéralement
plus au Pentagone qu’à déclassifier par
exemple les bulletins de pays des leaders de
Daech ou les documents logistiques concer-
nant les opérations de ravitaillement de
Daech en armes et munitions à travers la
frontière syro-turque. Mais même la publica-
tion de tels documents ne suffirait probable-
ment pas à convaincre certains Occidentaux
que les intérêts particuliers représentés par
leurs propres dirigeants sont effectivement
complices non seulement de la création de
Daech, mais d’avoir prémédité et favorisé le
chaos lié à son expansion dans nos pays non
moins qu’ailleurs, quand ils en avaient
besoin, où qu’ils en aient besoin.
Le fait que littéralement chaque suspect des
attentats de Paris et Bruxelles ait été connu
des services police et de renseignements de
ces pays, et dans de nombreux cas détenus
par ces services, et qu’ils aient néanmoins
été relâchés et se soient vu offrir sur un pla-
teau la possibilité de mener à bien leurs
attentats, prouve bel et bien que les grandes
puissances occidentales, tout en s’offrant le
luxe de mener leur croisade contre le terro-
risme, en bons gestionnaires, veillent aussi à
préserver la population et la bonne santé de
leurs précieux viviers.

Tony Carlucci 

Mondialisation.ca, 19 avril 2016

«Épingler et relâcher» : programme
terroriste occidental

Pratiquement tous les suspects liés aux récents attentats de Bruxelles et Paris avaient antérieurement été placés sous surveillance,
arrêtés, placés en garde à vue – soit par les services de police européens, soit par ceux de leurs alliés – puis inexplicablement relâchés

et autorisés à poursuivre leurs activités terroristes aussi bien à Paris qu’à Bruxelles. Et c’est si incontestablement flagrant que même
les médias occidentaux le reconnaissent, se contentant d’éluder dédaigneusement les implications évidentes et bien plus profondes

qui en découlent, en plaidant l’incompétence systémique des services de police.



dans une tribune publiée mardi dans
The Independent, Mary Dejevksy
indique que l’Occident est évidemment
en train de modifier sa politique dans ses
relations avec Moscou. Selon elle, les
dirigeants de l’Alliance, qui a suspendu
sa coopération avec Moscou sur fond de
crise ukrainienne, ont fini par préférer le
dialogue à l’absence de tout contact. « La
réunion du Conseil Russie-Otan consti-
tue une sérieuse victoire diplomatique de
Moscou. Ce qui est encore plus impor-
tant, c’est qu’elle témoigne de la victoire
du réalisme dans les relations entre l’Est
et l’Ouest (…). L’Occident a pour la pre-
mière fois reconnu qu’il avait probable-
ment surévalué ses capacités en Ukrai-
ne », écrit l’analyste. Précédemment,
l’Occident considérait l’ex-république
soviétique en tant que «champ de bataille
idéologique» où ses valeurs devaient

prendre le dessus. Dans le même temps,
il ne prévoyait «aucun compromis» avec
Moscou face à la crise qui ravageait le
sud-est du pays. Le 20 avril à Bruxelles
se tiendra un sommet Russie-Otan au
niveau des ambassadeurs, une première
depuis deux ans. Dans le même temps, le
secrétaire général de l’Alliance atlan-
tique Jens Stoltenberg a récemment jugé
peu probable le rétablissement de la
coopération habituelle avec Moscou.
Récemment la Russie a indiqué n’avoir
intention de s’engager dans une confron-
tation « inutile » avec l’Otan qui se
cherche un ennemi pour « donner du
sens » à son existence. Moscou ne per-
mettra pas à l’Otan de se laisser entraîner
dans une confrontation dénuée de tout
sens, a déclaré le ministre russe des
Affaires étrangères Sergueï Lavrov.
« Nous assistons à une intensification

sans précédent de la présence et des acti-
vités militaires de l’Otan sur le dénommé
‘’flanc es’’ de l’Alliance qui a pour l’ob-
jectif d’exercer une pression politique et
militaire sur la Russie en vue de la conte-
nir’, a indiqué le chef de la diplomatie
russe intervenant au ministère mongol
des Affaires étrangères. Selon M.Lavrov,
l’Otan «recherche un ennemi pour don-
ner du sens à la poursuite de son existen-
ce» et mène «une campagne agressive de
propagande pour diaboliser la Russie».
Pourtant, Moscou n’a pas l’intention de
s’engager dans une «confrontation inuti-
le», a-t-il affirmé. Moscou confirme une
réunion du Conseil Russie-Otan « dans
un avenir proche ».  Il a rappelé que
Moscou restait attaché aux principes de
la « coopération paneuropéenne en
matière de sécurité (…) sur la base du
droit international ». R. I.
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LA PRESSE BRITANNIQUE 

La Russie a remporté une
victoire diplomatique sur l’Otan
En relançant les travaux du Conseil Russie-Otan, l’Alliance atlantique reconnaît qu’il a surestimé ses

capacités lors du conflit en Ukraine, estime une analyste du quotidien. 

l’ue a rappelé mardi qu’elle ne reconnais-
sait pas l’occupation par Israël du plateau
du Golan en dépit des propos du Premier
ministre Benjamin Netanyahu selon les-
quels la partie annexée du Golan syrien
restera « à jamais sous souveraineté israé-
lienne ». « L’UE reconnaît Israël dans ses
frontières d’avant 1967, quelles que soient
les revendications du gouvernement
(israélien) sur d’autres régions jusqu’à ce
qu’un règlement final soit conclu », a
affirmé la chef de la diplomatie européen-
ne, Federica Mogherini. « Il s’agit d’une
position commune réaffirmée de l’Union
européenne et de ses Etats-membres », a
ajouté M. Mogherini  avant une réunion
des donateurs internationaux en soutien à

l’économie palestinienne à Bruxelles. Et
d’ajouter ; « L’évolution de la situation sur
le terrain - y compris l’expansion de colo-
nies - constitue un défi fondamental à la
viabilité d’une solution à deux Etats
(israélien et palestinien) et un obstacle au
développement économique palestinien »,
a déploré la Haute représentante. Elle a
également qualifié de « préoccupante » la
situation à Gaza - sous strict blocus israé-
lien depuis 2006 et dévastée par un conflit
meurtrier pendant l’été 2014 - en termes
« économiques, politiques et sociaux ».
L’entité sioniste occupe depuis la Guerre
de juin 1967 1.200 km² du plateau du
Golan syrien, dont l’annexion en 1981 n’a
jamais été reconnue par la communauté

internationale, alors que les quelque 510
km² restants sont sous contrôle syrien.
M. Netanyahu a proclamé dimanche que
la partie annexée du Golan « restera pour
toujours dans les mains d’Israël », lors de
la tenue d’un conseil de ministres israélien
sur le plateau, pour la première fois depuis
son occupation. 
Cette déclaration a été condamnée par la
Ligue arabe et la Syrie.   
M. Netanyahu a exclu à plusieurs reprises
tout retour aux frontières d’avant juin
1967, ce que réclament les Palestiniens.
Le contentieux des frontières est censé
être résolu dans le cadre d’un règlement
final du conflit israélo-palestinien.

R. I.

MOGHERINI PERSISTE ET SIGNE

L’UE ne reconnaît pas l’occupation
du Golan par Israël

etats-unis                                                                        
Trump et Clinton gagnent
les primaires de New York
les FavoRis Hillary Clinton et Donald
Trump ont emporté haut la main mardi
soir les élections primaires cruciales de
New York, augmentant leur avance pour
devenir les candidats de leur parti à
l’élection présidentielle américaine de
novembre. Côté républicains, Donald
Trump l’a emporté avec 59,8% des
suffrages, contre 25,2% au gouverneur de
l’Ohio John Kasich et 14,9% au sénateur
ultra- conservateur du Texas Ted Cruz,
selon des résultats partiels portant sur
84% des votants. Chez les démocrates,
Mme Clinton l’a emporté par 57,3%
contre 42,7% au sénateur du Vermont
Bernie Sanders, selon des résultats
portant sur 87% des votants. La victoire
de Mme Clinton, sénatrice de l’Etat de
2001 à 2009, la rend quasi irrattrapable
dans la course à l’investiture démocrate
pour la présidentielle.

pays du golFe                                                                  
Washington va entrainer
les forces spéciales 

les etats-unis proposent aux pays du
Golfe d’intensifier leur coopération de
défense notamment en matière de forces
spéciales et de capacités maritimes.
Prétexte avancé : mieux faire face aux
activités « déstabilisatrices » de l’Iran
dans la région, selon un haut responsable
américain. Le secrétaire à la Défense
Ashton Carter, en visite à Ryad,
rencontrera mercredi ses homologues du
Golfe avant un sommet du Conseil de
coopération du Golfe (CCG, Arabie
saoudite, Bahreïn, Emirats arabes unis,
Koweït, Qatar, Oman) le lendemain
auquel participera le président Barack
Obama. Les pays arabes du Golfe,
l’Arabie saoudite en tête, et les Etats-
Unis sont des alliés militaires historiques.
Son agriculture étant menacé par  le Tafta
La France menace de bloquer les
négociations transatlantiques
La France a menacé mardi de bloquer les
négociations entre l’Union européenne et
les Etats-Unis pour conclure un traité de
libre-échange transatlantique (Tafta) si
des progrès significatifs ne sont pas
réalisés dans les mois qui viennent. « J’ai
indiqué en septembre dernier que si les
choses n’avançaient pas, il fallait
envisager l’arrêt des négociations. Cette
option est toujours sur la table, très
clairement », a déclaré à Reuters le
ministre du Commerce extérieur,
Matthias Fekl, en marge d’un colloque du
Medef sur ce dossier. « La France peut
toujours dire non », avait assuré
récemment François Hollande. « La
France, elle a fixé ses conditions, la
France elle a dit s’il n’y a pas de
réciprocité, s’il n’y a pas de transparence,
si pour les agriculteurs il y a un danger, si
on n’a pas accès aux marchés publics et
si en revanche les Etats-Unis peuvent
avoir accès à tout ce que l’on fait ici, je
ne l’accepterai pas. »
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Remplacer les graisses animales
par des huiles végétales fait
baisser le taux de cholestérol,
mais ne réduit pas la mortalité,
notamment cardiovasculaire,
selon une étude dont les
conclusions ont été accueillies
avec scepticisme par certains
experts. 

Depuis des années, les nutritionnistes
recommandent de privilégier les
huiles végétales en se basant sur des

observations qui ont montré qu’elles faisaient
baisser le taux de cholestérol et qu’elles
étaient bonnes pour le coeur. Mais cette
hypothèse a été mise à mal par la revue médi-
cale British Medical Journal (BMJ) qui a
publié  des travaux d’une équipe américaine.
Cette équipe a repris une ancienne étude
«randomisée» sur le sujet réalisée dans le
Minnesota (Etats-Unis) entre 1968 et 1973
mais dont la plupart des résultats n’avaient
pas encore été rendus publics. Dans une étude
«randomisée», les participants sont répartis
de façon aléatoire dans le groupe soumis à
l’expérimentation et celui qui ne l’est pas. 
Dans une étude d’observation en revanche, le
chercheur se contente d’observer une popula-
tion, sans intervenir. En comparant près de
10.000 personnes dont la moitié avaient reçu
une alimentation incluant surtout des graisses
saturées (viande, beurre, crème) et l’autre
moitié des huiles végétales riches en acide
linoléïque (oméga 6), comme l’huile de maïs
ou de tournesol, les chercheurs américains
ont observé une baisse du taux cholestérol de

l’ordre de 13%, mais pas de réduction des
maladies cardiovasculaires, ni de la mortalité,
toutes causes confondues. 
Ils ont constaté au contraire que plus la
consommation en huiles végétales était
importante et plus le taux de cholestérol bais-
sait, plus le risque de mortalité augmentait
(de 22% chaque fois que le cholestérol bais-
sait de 30mg/dL). En compulsant des don-
nées non publiées d’autres études randomi-
sées dont l’une réalisée à Sydney entre 1966
et 1973, les chercheurs ont trouvé des résul-
tats similaires. 
«Les données existantes provenant d’études
randomisées montrent que le remplacement
des graisses saturées par des huiles végétales
réduit le taux de cholestérol mais pas les
décès cardiovasculaires ou autres», souli-
gnent-ils. Parmi les hypothèses avancées, ils
citent des phénomènes «d’oxydation» qui
pourraient accroître le risque cardiaque, alors
même que le taux de «mauvais» cholestérol

(ou LDL, lipoprotéines de basse densité)
baisse. 
Cette oxydation pourrait être plus importante
dans certaines catégories de la population
comme les fumeurs, les gros buveurs ou les
personnes âgées. Plusieurs experts ont réagi à
la publication de l’étude, en insistant sur la
nécessité de poursuivre les recherches sur
l’impact d’une réduction des graisses satu-
rées sur le risque cardiovasculaire. 
Le Pr Frank M. Sachs de Boston a estimé que
l’étude américaine n’était «pas fiable» dans la
mesure où l’expérience aurait duré un peu
plus d’un an en moyenne, alors qu’il faut «au
moins deux ans pour qu’un traitement visant
à diminuer le cholestérol ait un effet sur les
maladies cardiovasculaires». En attendant
des résultats plus concluants, le Pr Jeremy
Pearson de la British Heart Foundation
conseille d’avoir une «alimentation équili-
brée riche en fruits, légumes et céréales com-
plètes pour avoir un coeur en bonne  santé».

des expeRts consultés par le gouverne-
ment fédéral américain (USPSTF) ont recom-
mandé lundi de prendre régulièrement de
l’aspirine à faible dose pour réduire les
risques d’infarctus, d’accident vasculaire
cérébral et de cancer colorectal. 
L’USPSTF recommande ainsi que des per-
sonnes de 50 à 69 ans avec un risque accru de
maladies cardiovasculaires dans les dix pro-
chaines années et qui ne sont pas sujettes à
des saignements, envisagent de prendre de
l’aspirine comme moyen de prévention pri-
maire contre ces pathologies. Ces recomman-
dations et des analyses les appuyant sont
publiées dans  la dernière livraison de la
revue médicale américaine Annals of Internal
Medicine. Les personnes dans cette tranche
d’âge n’ayant pas de risque accru  d’hémorra-

gie, dont l’espérance de vie est d’au moins
dix ans et qui sont prêtes à prendre de faibles
doses d’aspirine tous les jours (de 70 à 81
mg) sont  celles qui peuvent probablement le
plus bénéficier de cette prévention, ont déter-
miné ces experts.  Les maladies cardiovascu-
laires et le cancer du colon sont les princi-
pales causes de mortalité aux Etats-Unis. En
2011, plus de la moitié de tous les  décès dans
le pays ont résulté d’une crise cardiaque, d’un
accident vasculaire cérébral ou d’un cancer.
Le cancer colorectal est la troisième tumeur
la plus souvent diagnostiquée chez les
hommes et les femmes et la première cause
de mortalité par cancer. Toutefois, l’USPSTF
souligne le risque d’hémorragie grave de l’es-
tomac, des intestins et dans le cerveau que
représente l’aspirine chez certaines per-

sonnes. Le groupe d’experts a également esti-
mé que davantage de recherches étaient
nécessaires pour évaluer les bienfaits préven-
tifs de l’aspirine pour les personnes de moins
de 50 ans et de plus de 70 ans. 
Mais le modèle informatique sur lequel s’est
appuyé l’USPSTF pour ces dernières recom-
mandations suggère que l’aspirine améliore-
rait également la  qualité de vie ou réduirait
l’incidence de maladies chez la plupart des
personnes qui commencent à en prendre
régulièrement en petites doses entre 40 et 69
ans. L’aspirine devrait accroître l’espérance
de vie pour la plupart des personnes qui com-
mencent à en prendre tous les jours entre 40
et 59 ans, ainsi que pour celles avec un risque
élevé de maladies cardiovasculaires entre 60
et 69 ans, estiment ces experts. 

les pays disposent de deux semaines pour changer les
vaccins utilisés contre la poliomyélite, a annoncé l’OMS.
Le compte à rebours démarre dimanche, a annoncé le
porte-parole du programme d’éradication de la maladie à
l’OMS.
Pour diminuer le risque d’infection par ce vaccin de type
2, les experts de l’OMS recommandent aux pays d’utiliser
désormais une version dite «bivalente» du vaccin, qui ne
contient plus que des souches de types 1 et 3.
«Environ 300 millions de doses de vaccins bivalents
seront utilisés dans les programmes d’immunisation de

routine dans le monde», a expliqué M. Rosenbauer.
«Nous sommes plus proches que jamais de mettre fin à la
polio dans le monde entier, ce qui est la raison pour
laquelle nous sommes en mesure de procéder à ce rempla-
cement synchronisé», a affirmé pour sa part le directeur
de l’éradication de la poliomyélite à l’OMS, Michel Zaf-
fran. Cela fait 18 mois que l’OMS et 155 pays et terri-
toires concernés se préparent à ce grand changement, a-t-
il précisé. Pour veiller à ce que la transition ait lieu
comme prévu, des milliers d’observateurs indépendants
confirmeront l’absence du vaccin actuel dans les installa-

tions publiques et privées et les lieux de stockage réfrigé-
rés. La poliomyélite, maladie très contagieuse provoquée
par un virus qui envahit le système nerveux et qui peut
entraîner une paralysie totale en quelques heures, touche
principalement les enfants de moins de cinq ans.
Le poliovirus sauvage, dont il n’y a pas eu de cas en
Afrique depuis août 2014, persiste aujourd’hui en Afgha-
nistan et au Pakistan, alors que la maladie était endémique
dans plus de 125 pays en 1988.
Sur les 3 souches de poliovirus sauvage (type 1, type 2 et
type 3), celle de type 2 a été éradiquée en 1999.

SELON UNE ÉTUDE 

Les huiles végétales réduisent le cholestérol
mais pas le risque cardiovasculaire  

selon des
CheRCheuRs :
pas 
de Raison de
paniqueR en
euRope et aux
etats-unis
les etats-unis ont averti
des experts européens du
risque de propagation du virus
Zika en Europe avec
l’approche de l’été, cependant
ils ont assuré que les infections
dues à ce virus y seront
localisées et de courte durée. 
«Le sud des Etats-Unis et
l’Europe méridionale sont à
risque», a expliqué Eskild
Petersen, professeur de
médecine tropicale à
l’université danoise d’Aarhus
qui participe à la conférence
européenne sur les maladies
infectieuses à Amsterdam. 
Cependant, il a souligné que le
risque de transmission ne
devait pas être exagéré. «C’est
une maladie qui, dans la grande
majorité des cas, est une
maladie virale bénigne.»  
«Il n’y a aucune raison de
paniquer et il serait inutile de
dépister systématiquement les
voyageurs au retour d’un pays
où sévit l’épidémie», selon des
médecins et des scientifiques
participant à la conférence
européenne sur les maladies
infectieuses.  
Transmis par la piqûre des
moustiques Aedes aegypti,
présents en Amérique latine et
dans les Caraïbes, le virus Zika
est tenu pour responsable de
nombreux cas de
malformations congénitales
chez les nourrissons,
notamment la microcéphalie
(malformation de la boîte
crânienne) et de maladies
neurologiques rares chez les
adultes. 
En Europe, la menace
potentielle provient de l’Aedes
albopictus (moustique tigre),
qui a commencé à se répandre
en Europe du Sud il y a environ
25 ans. La transmission du
virus par le moustique tigre a
été démontré en  laboratoire
mais pas encore chez l’homme.  
«Le vecteur (le moustique) est
présent dans les régions
méditerranéennes,  mais nous
n’avons pas le virus. Pas
encore», a précisé Jean-Paul
Stahl, expert des maladies
infectieuses au Centre
Hospitalier  Universitaire de
Grenoble en France.  
Il y a un risque que «quelques
petits foyers» se développent
autour d’un cas importé», a-t-il
ajouté, «mais je ne pense pas, à
ce stade, que le virus s’installe
en Europe».

Poliomyélite: deux semaines pour changer 
les vaccins partout dans le monde 

Des experts recommandent l’aspirine
contre l’infarctus et le cancer au USA



Après une opération de restauration
qui a duré près de dix ans, le châ-
teau de Mohamed El Mokrani –

ou Bordj El Mokrani –, l’un des chefs de
la résistance populaire à l’occupation
française (à partir du 16 mars 1871) est
enfin restauré. Par conséquent, il est rou-
vert aux visiteurs. D’autant qu’il constitue
un patrimoine historique unique de Bordj
Bou-Arreridj. Ce vestige surplombe toute
la ville, il est édifié sur un rocher de quin-
ze mètres de hauteur  sous l’autorité de
Hassan Ben Kheireddine Pacha, à
l’époque ottomane vers l’an 1525, ce qui
fait de lui de fait un poste d´observation et
de surveillance. Construit pour la défense
contre l’envahisseur, il a assuré durant la
période ottomane la sécurité des cara-
vanes commerciales.  Ce fort est le
témoin de plusieurs civilisations, il a
résisté à toutes des occupations succes-
sives dans cette région des Bibans. El
Mokrani et son armée s’est retranché dans

ce lieu, résistant assauts de l’armée de
l’occupation française et apportant plu-
sieurs modifications à cet espace pour ses
besoins militaires. Nombre de livres sur la
ville citent ce fort comme un haut lieu
stratégique, notamment celui de l’histo-
rienne française qui relève : « situé à 900
mètres d´altitude sur le plateau désertique
de la Medjana, le village de Bordj Bou-
Arreridj n´existait pas encore lorsqu´en
octobre 1839, le duc d´Orléans avec
l´armée du général Valée, décide le
bivouac au lieudit Aïn Bou-Arroudj, pro-
tégée par un fort ».
Après l’indépendance nationale, il sera
cédé en 1967/68 par l’armée nationale à
l´APC de Bordj Bou-Arréridj, après avoir
servi comme caserne plus d’un siècle
durant pour l’occupation française. Il sera
mis à la disposition de l´Agence nationale
d´archéologie par l´APC en 1993. Il est
alors question d’en faire un musée à la
mémoire de la résistance et du combat de

l´un des précurseurs de la lutte armée
contre l´occupant français, Mohamed El
Mokrani, d’y aménager une bibliothèque
au bénéfice de toute la région. Ce ne sera
pas le cas, un autre musée étant construit
près de ce château. Ayant subi d’impor-
tantes dégradations en raison de son aban-
don et du poids du temps et de la nature,
il a nécessité des travaux de réhabilita-
tion. Une opération qui a mobilisé 90 mil-
lions DA, exécutée dans « le respect du
mode architectural » caractéristique de ce
monument, d’après le directeur de la cul-
ture, Miloud Benhaniche, rapporte
l’Agence presse service d’Algérie. 
Aujourd’hui, il  devient un monument
important du patrimoine archéologique
national. Bordj El Mokrani  représente un
site touristique par excellence et un espa-
ce culturel appelé à accueillir notamment
des expositions diverses, selon le direc-
teur de la culture de la wilaya.

R. C.
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MOIS DU PATRIMOINE À BORDJ BOU ARRERIDJ 

Le château d’El Mokrani rouvert
Situé au centre-ville de Bordj Bou Arreridj, le château de Mohamed El Mokrani, est rouvert à la visite

du large public, ce mardi 18 avril, dans le contexte de la célébration du Mois du patrimoine. 

la pièCe de théâtre La Double
inconstance, de l’écrivain français
Pierre Carlet de Chamblain de
Marivaux, sera produite à Alger,
aujourd’hui, jeudi 21 avril à la
salle El Mouggar, à 19h30.
Organisée par l’Institut français
d’Alger, ce spectacle est mis en
scène par René Loyon. La
dramaturgie, la scénographie et les
lumières sont respectivement
signés Laurence Campet, Nicolas
Sire et Laurent Castaingt. Dans
cette pièce en trois actes dont les
personnages sont incarnés par sept
comédiens, l’histoire est drôle, la
manipulation aussi. Le villageois
Arlequin (Hugo Seksig) et la jeune
paysanne Silvia (Natacha Steck)
s’aiment passionnément depuis
leur tendre enfance. Ils se sont fait
le serment de s’aimer toujours.
Mais le Prince Lelio (Augustin

Passard), touché par l’innocence et
le charme tout « naturel » de la
jeune fille, se met en tête de
l’épouser. Il doit donc la séduire
(puisque la loi lui interdit d’user
de violence !), c’est-à-dire très
exactement la duper. Il a recours à
Flaminia (Marie Delmarès) sa
confidente. Enlèvement,
séquestration, mensonges… tous
les moyens sont bons dans ce
chef-d’œuvre de cynisme
tranquille ou de cruauté souriante,
où la croyance en l’amour, le
mythe de la toute-puissance de
l’amour, se trouve battue en
brèche par la volonté du pouvoir
politique. L’écrivain Pierre de
Marivaux a écrit cette comédie en
1723. Elle sera représentée pour la
première fois par les comédiens
italiens du roi, le mardi 06 avril de
la même année. Bonne soirée ! 

LA PIECE DU JOUR

Marivaux 

soRtiR
CeRvantes
Cycle de cinéma Miguel de Cervantes.
Espace Espana, Centre culturel Cer-
vantes, Alger. 18h. 
Aujourd’hui, jeudi 21 avril: Les poules
de Cervantes. 
Jeudi 28 avril: Miguel et William. 

piCtuRie
Exposition Picturie Générale III du
samedi 23 avril (16h) au samedi 21 mai.
Marché Volta, Alger. Au programme :
Rencontre avec les picturiens ; Table
ronde et parcours scolaire (projet pilote).
Avec les artistes Agagnia Djamel, Bardi,
Belhamiti Hicham, Bendali Sabrina, Ben
Chikh El Fegoun, Maya, Bentounsi Adel,
Bestaoui Arslane, Bessaï Zineddine,
Bouchenak Houari, Bouchouchi Walid,
Bourouissa Mohamed, Chafaa Fatima,
Cherfi Assila, El Hamed Sarah, Gouri
Mounir, Krache Youcef, Krinah Mourad,
L’homme Jaune, Panchow
Serdas, Tabti Oussama, Tamzali-Tahari
Fella, Touimer Meriem. 

mediteRRanee 
Exposition Le noir et le bleu un rêve
méditerranéen, jusqu’au samedi 23 avril.  
Institut français d’Alger. Rêve souvent
unilatéral, projection du Nord sur le Sud,
qui nous conduit à aller voir de l’autre
côté du miroir ce qui se passe. Quel est
le rêve de l’Autre ? Lumières et leurs
ombres, tels l’envers et l’endroit d’un
même monde.

Rap
Maître Gims en concert. Jeudi 28 avril.
18h. La Coupole du Complexe olym-
pique Mohamed-Boudiaf, Alger. Billet : 
3000 DA. 

jazz
Célébration de la Journée internationale
du jazz de l’Unesco avec le batteur et
percussionniste Paco Sery. Le samedi 30
avril. Ibn Zeydoun, Alger. Billet : 
1000 DA. 

Classique
Récital de musique classique avec le
soliste Guillaume Latour. Jeudi 28 avril.
19h30. Palais Dar Aziza - Basse Casbah,
Alger. Réservation à l’adresse :  musi-
queclassiqueguillaumelatour2016.alger@
if-algerie.com/ Violon solo à l’Opéra de
Toulon pendant cinq ans, ancien membre
du Quatuor Diotima, régulièrement en
duo avec la pianiste Célimène Daudet, il
s’est produit dans les salles les plus pres-
tigieuses. Plusieurs prix internationaux
en soliste ou en musique de chambre ont
récompensé son talent.

peintuRe
Exposition Strates de Malek Salah
jusqu’au lundi 9 mai. Espace d’art
contemporain. El Achour-Alger. Peinture
sur toile, verre, forex et des volumes en
noir et blanc, jaune et ocre. 

Cinema
Envoyer vos films (longs et courts
métrages de fiction, documentaires, ani-
mation et expérimental) avant le
dimanche 12 juin à :
rcbprog@gmail.com/ Pour participer aux
14émes Rencontres cinématographiques
de Béjaïa du samedi 03 au vendredi 09
septembre 2016. Consulter le site pro-
jectheurts.com/ 
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il existe un seRpent qui a une
queue qui Ressemble à une

aRaignée !

urarachnoides est une vipère venimeuse qui se trouve en Iran. La particularité de ce
serpent est qu’il utilise un appât assez surprenant pour attirer ses proies telles que
les petits oiseaux, sa queue, en effet, la queue de cette vipère ressemble à une arai-
gnée.
On ne connaît pas beaucoup de choses sur cette créature, elle peut mesurer jusqu’à
60 cm et elle dispose d’un camouflage très efficace car elle ressemble parfaitement
à son environnement.

shaRon smith, 43 ans, a
décidé de perdre du poids après
avoir vécu l'enfer en avion.
Alors qu'elle pesait 127 kilos et
affichait une taille 54, elle s'est
sentie incapable de prendre
place sur son siège d'avion de
peur de blesser le passager qui
voyageait à côté d'elle. Durant
11 heures, elle a donc été
contrainte de rester debout. Un
vol cauchemardesque pour Sha-
ron qui a alors décidé qu'il était
temps pour elle de changer les
choses.
Ce voyage d'affaires à Hong
Kong a donc été décisif. C'est
durant ce long vol qu'elle a pris
conscience des humiliations
quotidiennes dont elle souffrait
tous les jours, notamment dans
les transports en commun. Sha-
ron a alors décidé de perdre du
poids et pour parvenir à son
objectif, elle a d'abord rejoint
Weight Watchers. Elle a aussi
modifié certaines habitudes.
Ainsi, elle a décidé d'abandon-
ner le métro et de marcher
quand les distances le lui per-
mettaient. Au fil des mois, elle a
même opté pour une longue
promenade quotidienne durant

sa pause de
midi.
Si elle a bel et
bien perdu
quelques kilos
grâce à ces
petits change-
ments, Sharon
a remarqué
que ses
efforts ne
payaient plus
vraiment.
Son poids
s'était stabi-
lisé aux

environs de 90 kilos,
mais elle en voulait plus. Elle
s'est alors mise à la course à
pied en mars 2014. Pour se sen-
tir soutenue et trouver des
encouragements, elle s'est ins-
crite sur un forum dédié aux
coureurs. C'est là qu'elle a trou-
vé la motivation pour continuer.
A la moindre baisse de moral,
elle recevait le réconfort d'in-
connus, qui la poussaient à
continuer ses efforts. Et ce sou-
tien l'a aidé à tenir le coup. 
"Quand j'ai commencé à courir,
j'ai vraiment vu mon poids
diminuer. Cela m'a donné l'en-
vie de continuer et les kilos fon-
daient" explique-t-elle au Daily-
Mail. "Je me suis rendue comp-
te que mon régime alimentaire
n'était pas sain. Je passais mes
weekends à ne rien faire, je
mangeais tout et n'importe quoi
pour m'occuper. Maintenant, je
n'achète plus d'aliments trans-
formés et je cuisine moi-même.
Je mange spontanément plus de
fruits et légumes et j'essaye
d'utiliser des graisses saines, à
base de noix par exemple". Des
efforts et des changements
effectués en douceur qui ont fini
par payer puisque Sharon pèse
aujourd'hui 63 kilos.

ELLE PERD PRÈS DE 65 KILOS
APRÈS AVOIR VOYAGÉ DEBOUT
PENDANT UN VOL DE 11 HEURES

un touRiste allemand a réalisé ce
que l'on peut appeler un parfait petit
selfie animalier.
Les zèbres ne manquent pas d'humour.
Les habitants de Vilvorde ont déjà pu
le constater il y a plusieurs jours
lorsque quatre zèbres enfuis d'un ranch
se sont mis à galoper dans les rues de
Bruxelles.
Et cette fois, c'est à un touriste alle-
mand qu'un zèbre a fait une drôle de
surprise. L'animal a passé sa tête à tra-
vers le carreau de sa voiture lui permet-
tant de réaliser un selfie drôlissime.
"Le cheval en costume noir et blanc est
venu me dire bonjour", s'est amusé
l'auteur de cette photo sur Reddit tandis
que son cliché fait le tour du monde.

IL RÉALISE LE SELFIE DE SA VIE

il y a les voisins qui écoutent de la
musique à fond, ceux qui crient, les cra-
dos ou les envahissants mais aussi (par-
fois) les gentils dont ceux dont on s'ap-
prête à vous parler ne font clairement
pas partie.
Une famille vivant en Arizona a reçu
une lettre anonyme de la part d'un de ses
voisins, les menacant d'avertir la police
si leur enfant ne cessait pas de rire dans
le jardin par beau temps, relate The Huf-
fington Post."Chers voisins, vous avez
emmenagé dans le quartier il y a un an
et je voulais vous laisser le temps de
corriger le problème de vous-même mais
vous ne manifestez aucun égard à ce
propos. Tous les jours cette semaine,
quand le temps était beau et que les
fenêtres étaient ouvertes, vous avez lais-
sé votre petit enfant jouer dans le jardin
et pouffer de rire sans arrêt. C'est très
dérangeant pour mes deux chiens et mon
oiseau qui se trouve juste à côté de la
fenêtre et aime regarder vers votre jar-
din. Peut-être pourriez-vous lui deman-
der de baisser un peu le son ou limiter sa

présence dehors à 15-20 minutes par
jour afin que mes chiens puissent sortir
sans le voir courir autour? Si ce type de
comportement persiste, J'APPELLERAI
LA POLICE!", conclut l'horrible voisin.
Partagée sur les réseaux sociaux, la mis-
sive est bien entendu devenue virale. 

mRs t a beau être cen-
tenaire, elle est imbat-
table aux 100 mètres. 
L'avenir était bien
sombre pour cette tor-
tue de terre. Attaquée
par un rat alors qu'elle
était en pleine hiberna-
tion, l'animal avait dû
être amputé le mois
dernier.
"J'étais horrifiée",
explique Jude Ryder, la
propriétaire de l'animal
en revenant sur le jour
où elle a découvert que
sa tortue avait été bles-
sée de la sorte. Son
vétérinaire s'était alors
montré peu optimiste

quant à l'avenir de la
tortue centenaire qui
n'avait, selon lui, aucu-
ne chance de survivre
sans être mobile. 
C'est là que Jude Ryder
et son fils, ingénieur en
mécanique, ont eu
l'idée de lui rendre
toute sa mobilité en
collant les roues d'un
modèle réduit d'avion à
sa carapace. 
Et le résultat est supre-
nant. Non seulement
Mrs T peut à nouveau
se déplacer mais elle le
fait avec deux fois plus
de rapidité qu'aupara-
vant.

ILS ENVOIENT UNE LETTRE À LEURS
VOISINS POUR DEMANDER QUE LEUR

ENFANT CESSE DE RIRE

Mrs T, la tortue à roulettes Une fillette découvre le
corps d'un nouveau-né

dans son jardin
bRitany pla-
CenCia, 9 ans,
jouait avec son
chien dans le
jardin de sa
maison du quar-
tier de West-
mont, au sud de
Los Angeles,
samedi vers 10h
du matin, lorsqu'elle a remarqué qu'il reni-
flait ce qu'elle pensait être sa balle, relate le
Daily Mail et NBC. 
En s'approchant, la fillette a cependant fait
une toute autre découverte. "Le chien reni-
flait la balle... donc je suis allé la ramasser
mais j'ai vu une jambe", a indiqué Britany à
la chaîne NBC Los Angeles.
La mère de Britany a elle-même constaté les
faits avant d'appeler le 911 et de découvrir
ensuite la tête d'un nouveau-né qui gisait sur
le côté de la maison. Selon les enquêteurs
dépêchés sur place, le bébé n'était âgé que
d'un à trois jours.
Les restes du corps de l'enfant sont man-
quants, a expliqué Ryan Rouzan du bureau
du shérif du comté de Los Angeles au cours
d'une conférence de presse. Les enquêteurs
fouillent le voisinage afin de mettre au jour
d'éventuels autres restes humains et ont
lancé un appel afin d'identifier la mère.
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La « peau électronique », le nouveau patch
qui mesure votre rythme cardiaque

U n patch pour éviter
la piqûre aux diabé-
tiques, un autre pour

arrêter de fumer et un dernier
pour voir si notre taux d’al-
coolémie a décollé. 
A cette déclinaison de patchs
dans le monde de la santé et du
bien-être devrait bientôt
s’ajouter ce film microsco-
pique capable de mesurer pré-
cisément nos constantes (ten-
sion, saturation en oxygène,
fréquence cardiaque, etc.) et
de les afficher à même la peau.
«La mise au point d'impercep-
tibles dispositifs de téléméde-
cine»
Imaginé et mis au point par les
chercheurs japonais de l’uni-
versité de Tokyo, ce patch
électronique « nouvelle géné-
ration » pourrait s’apparenter
à un infirmier « 2.0 ». Pour-
quoi ? Parce le Quotidien du
médecin, qui se réjouit de

cette innovation, imagine déjà
«la mise au point d'impercep-
tibles dispositifs de téléméde-
cine».

Et voit en cette « seconde peau
électronique », collée sur tous
les patients, un beau moyen de
«renseigner et d'afficher en

permanence la saturation en
oxygène et le rythme car-
diaque». De quoi faciliter la
tournée du personnel médical.

le CoaCh spoRtiF de
demain?

Alors comment ça marche?
Dans leur étude publiée dans
la revue Science Advances, les
experts expliquent que cette «
e-peau » de trois micromètres
d’épaisseur est constituée d’un
film protecteur composé lui-
même d’une alternance de
films polymères biocompa-
tibles et de matériaux non
organiques. Plus simplement,
cette couche ultra-fine isole
les composés organiques de
l’air libre et empêche égale-
ment la perte de vapeur d’eau
et d’oxygène. 
Une «première», dixit le Quo-
tidien du médecin.

la Russie pRévoit de
développeR un os
mobile basé suR
sailFish

La Russie, afin de s'affranchir des tech-
nologies occidentales, annonce qu'elle
développera son propre système mobile
basé sur les travaux de Sailfish OS.
Face à l'omniprésence d'iOS et d'An-
droid, Nikolai Nikiforo, le ministre
russe des Communications, souhaite
concevoir une plateforme mobile
garantissant au pays une certaine auto-
nomie, ainsi qu'une sécurité intérieure
renforcée.
Ces travaux seront basés sur SailFish
OS, le système développé par la société
finlandaise Jolla, constituée d'anciens
membres de Nokia. La plateforme Sail-
Fish OS est elle-même un dérivé de
MeeGo, autrefois conjointement déve-
loppé par Intel et Nokia.
Le quotidien russe RBC, qui rapporte
l'information, explique que la Russie est
dépendante des technologies étrangères
à 95 %. M. Nikiforo souhaite réduire
cette dernière à 50 % sur les dix pro-
chaines années. Pour le pays, l'enjeu est
également de créer des technologies de
confiance avec un OS sans code présen-
tant de potentiels mouchards conçus par
les agences gouvernementales améri-
caines ; et comme a pu le laisser
entendre Edward Snowden.
L'année dernière, le ministre russe avait
demandé à Apple et à l'éditeur alle-
mand SAP de lui présenter le code
source de leur logiciel, une requête
refusée par les deux parties. Le gouver-
nement russe aurait déjà commencé à
payer certains développeurs locaux afin
qu'ils portent leurs applications sur ce
prochain système mobile.
Il semblerait donc que la Russie suive
une stratégie similaire à celle de la
Chine. Depuis l'année dernière, l'institut
du Logiciel au sein de l'Académie chi-
noise des sciences a conçu un nouveau
système d'exploitation baptisé COS -
China Operating System. Ce dernier
s'articule autour d'un noyau Linux.

Galaxy S6 Active : Samsung prépare 
la version étanche de son produit phare

sans suRpRise, Samsung
prépare un Galaxy S6 Active,
c'est-à-dire une version renfor-
cée du fer de lance de sa
gamme de smartphones. Le
fabricant n'a encore rien offi-

cialisé, mais il y a fait référen-
ce par erreur sur son site Inter-
net, et une source dont on ne
compte plus les informations
vérifiées a partagé des photos
packshots.

Avec la dernière génération de
Galaxy S, Samsung a aban-
donné l'étanchéité, inaugurée
avec la quatrième génération
et reconduite avec la cinquiè-
me. Ainsi, alors que le Galaxy
S5 Active n'apportait qu'une
résistance accrue aux chutes,
son successeur rétablira quant
à lui l'étanchéité à l'eau et à la
poussière. Tout comme ses
deux prédécesseurs, il devrait
être certifié IP68, et donc être
totalement résistant à la pous-
sière ainsi qu'à une immersion
prolongée à plus d' 1 mètre de
profondeur.
Le Galaxy S6 Active devrait
par ailleurs être au Galaxy S6
ce que les S4 et S5 Active
furent aux S4 et S5. Il devrait
donc reprendre l'essentiel de
la fiche technique du S6,
notamment l'écran Super
AMOLED de 5,1 pouces
affichant une définition
QHD (de 2560 x 1440
pixels), la puce Samsung

Exynos 7420 et le capteur
dorsal à 16 millions de
pixels. On parle en revanche
d'une batterie dont la capaci-
té serait portée de 2 600 à 3
500 mAh, soit une hausse
non négligeable de 35 %.
Les photos publiées par Evan
Blass dit Evleaks ne montrent
que deux coloris avec un
motif camouflage, mais on
peut penser qu'il sera proposé
avec un coloris uni en Euro-
pe, comme le fut le S5 Active
après avoir été commercialisé
avec ce motif par l'opérateur
américain AT&T.
Samsung n'a pas encore offi-
cialisé ce Galaxy S6 Active,
on n'en connait donc pas la
date de lancement. On peut
toutefois en estimer le prix,
puisqu'il donne droit au
même nombre de points que
le Galaxy S6 dans le cadre du
programme Samsung Plus. Il
devrait être vendu environ
700 euros.

Une diode et des photorécepteurs cachés sous un film de trois micromètres d'épaisseur permettent
d’afficher vos constantes directement sur votre peau...

le géant communautaire Facebook
aurait de nouvelles ambitions pour son
application de messagerie instantanée
et souhaiterait la transformer en plate-
forme de jeux.
Après avoir désolidarisé le module de
messagerie instantanée de son applica-
tion mobile, Facebook y greffe peu à
peu divers usages. Initialement centré
sur la messagerie, Facebook Messenger
permet aujourd'hui d'envoyer des mes-
sages, des appels audio, des photos ou
des vidéos et plus récemment, d'effec-
tuer des paiements.
A l'occasion de la conférence F8, la
société a annoncé la publication d'un
ensemble d'interfaces de programma-

tion afin de permettre aux éditeurs tiers
d'y greffer leurs services et donc de for-
mer un véritable écosystème ainsi
qu'un app store dédié.
Selon le magazine The Information, la
firme de Mark Zuckerberg serait en
négociation avec différents éditeurs de
jeux. Il semblerait donc que Facebook
parie sur des applications qui ont fait le
succès de sa plateforme Web, en déve-
loppant des titres susceptibles de rete-
nir les quelque 600 millions d'utilisa-
teurs de son application mobile. 
Avec la multiplication des achats in-
app, les jeux sur mobile devraient éga-
lement étoffer la stratégie financière de
la société.

Facebook envisagerait de transformer Messenger 
en plateforme de jeux
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Quest ions  ?  Quest ions  ?  

R é p o n s e s  !R é p o n s e s  !

QU'EST-CE
QU'UN PULSAR ?

Lorsqu'une étoile massive arrive à la
fin de sa vie, après avoir transformé
son hydrogène en hélium, elle se met
à synthétiser des éléments chimiques
de plus en plus lourds jusqu'au fer,
puis elle explose sous la forme d'une
supernova.
Alors que l'enveloppe externe de
l'étoile se volatilise, son coeur s'ef-
fondre sous l'effet de la gravitation et
donne naissance à une étoile à neu-
trons. Il s'agit d'un petit objet de
moins de 20 kilomètres de diamètre
dont la masse volumique est de l'ordre
d'un milliard de tonnes, composé
essentiellement d'une "purée" de neu-
trons. Cette étoile à neutrons tourne
très rapidement sur elle-même (plu-
sieurs fois par seconde) et projette un
faisceau de radiations très intenses
dans l'espace autour d'elle, un peu
comme la lumière d'un phare en bord
de mer. Si la Terre se trouve dans
l'axe du faisceau, on a l'impression de
voir pulser l'étoile à neutrons, d'où le
nom de pulsar, abréviation de "pulsa-
ting radio source". 
C'est en 1967 qu'une étudiante britan-
nique, Jocelyn Bell, a découvert le
premier pulsar surnommé PSR
B1919+21 en utilisant un radiotéles-
cope initialement destiné à détecter la
scintillation interstellaire. Ce pulsar
est situé dans la constellation du Petit
Renard, à un peu plus de 2000
années-lumière. 
On dénombre aujourd'hui de très
nombreux pulsars de différents types.
Les principaux sont ceux qui émettent
des ondes radio ou des rayons X, les
magnétars sont de jeunes pulsars avec
un champ magnétique très élevé alors
que les pulsars millisecondes, les plus
âgés, ont la vitesse de rotation la plus
rapide.

Que fera New Horizons après
son survol de Pluton ?

L'été 2015 verra New Horizons
arriver à proximité de Pluton.
Cette sonde de la Nasa nous

fera alors découvrir cette
planète naine, un monde
quasiment inconnu. New

Horizons, cependant,
n'effectuera qu'un passage

assez bref dans son voisinage,
sans se mettre en orbite.

L'engin restera ensuite
opérationnel... mais l'agence
spatiale ne sait toujours pas

quelle nouvelle mission lui
assigner. Se diriger vers un

objet de Kuiper, sans doute,
mais lequel ?

s i la mission Rosetta de l’Agence
spatiale européenne fait l’actualité
cet été, 2015 sera, dans le domaine

spatial, l'année de New Horizons. Cette
sonde de la Nasa doit en effet atteindre le
système Pluton-Charon en juillet prochain
après un voyage de près de 10 ans. Hasard
de l'histoire, la sonde de la Nasa, partie à
l'assaut d'une vraie planète, devra se
contenter d'une « planète naine » puis-
qu'en août 2006, l'Union astronomique
internationale a classé ce corps lointain
dans cette nouvelle catégorie.
Le 7 décembre 2014, New Horizons sorti-
ra de son mode d’hibernation afin de pré-
parer son survol de Pluton et Charon. Le
passage au plus près est prévu le 14 juillet
2015. À cette date, la sonde survolera sa
cible à seulement une dizaine de milliers
de kilomètres de distance, à la vitesse de
15 km/s par rapport au Soleil. Il faudrait
ralentir la sonde pour qu’elle puisse se
mettre en orbite autour de Pluton mais une
telle manœuvre nécessiterait une quantité
trop importante de carburant.
Ce survol sera une occasion unique
d’avoir la meilleure vue possible de ce
monde inconnu qui n’a jamais été visité
par une sonde. En février 2010, le télesco-
pe spatial Hubble a bien réalisé une carto-
graphie de Pluton, mais on ne sait que très
peu de choses sur ce monde glacé. Sa den-
sité tend à montrer que cet objet est sans

doute composée de 70 % de roches et de
30 % de glace (de méthane et d'eau). C'est
donc un corps léger entouré d'un épais
manteau glacé, semblable à Triton, un
satellite de Neptune.

Où aller après Pluton ?
New Horizons s'affairera à déterminer sa
composition et étudiera également l'atmo-
sphère évasive de Pluton. On ne sait
presque rien sur cette fine enveloppe si ce
n'est qu'elle apparaît très tenue (avec une
pression de quelques microbars) et qu'elle
doit être composée d'azote, de dioxyde de
carbone et de méthane. À noter qu'elle
n'existe que lorsque Pluton est au plus près
du Soleil. Pendant la majeure partie de sa
course autour de lui, en 248 ans, les gaz
atmosphériques sont transformés en glace.
Après son survol de Pluton , la sonde
poursuivra sa route à destination de l’un
des milliers d'objets de la Ceinture de Kui-
per (les KBO, Kuiper Belt Objects). Pro-
bablement d’une apparence et d'une com-
position plus archaïques que Pluton, ils
représentent des reliques d'un lointain
passé particulièrement intéressantes à
observer de près. Mais ces KBO sont
nombreux et, au début de la mission, en
janvier 2006, la Nasa ne savait pas quels
objets seraient survolés après Pluton. En
septembre 2014, elle n’est pas plus avan-

cée !
Pourquoi une si longue hésitation ? Parce
que pour les explorer, encore faut-il les
trouver... C’est là, en effet, que le bât bles-
se. Compte tenu de la distance où ils se
situent, ces objets de Kuiper sont quasi-
ment invisibles depuis la Terre. Il sont
plus petits que Pluton, de la taille d’une
comète. La Nasa a beaucoup de mal à
identifier une cible compatible avec la tra-
jectoire de la sonde, d'autant que l'engin
n'embarque qu'une petite quantité de car-
burant n'autorisant que de modestes cor-
rections de trajectoire.
Depuis plus de quatre ans, l’équipe scien-
tifique de la mission utilise des télescopes
terrestres pour identifier l’objet idéal mais
sans succès. Elle a certes découvert de
nombreux nouveaux KBO mais aucun ne
peut être rejoint par New Horizons. Ulti-
me chance, des télescopes spatiaux
comme Hubble, récemment mis à contri-
bution, voire Spitzer, pourraient trouver la
solution.
La centaine de clichés fournis par Hubble
de cette région du ciel a déjà révélé de
nouvelles cibles potentielles. Aux scienti-
fiques maintenant de calculer leurs trajec-
toires pour déterminer si l’un de ces petits
corps est à la portée de la sonde. Si elle a
lieu, la rencontre pourrait se faire entre
2016 et 2020.

Pour maigrir, la restriction des glucides primerait sur celle des graisses
un Régime pauvre en glucides serait plus efficace pour
perdre du poids et prévenir les maladies cardiovascu-
laires, selon des chercheurs de l'université de Tulane,
l'université Johns Hopkins et du Kaiser Permanente.
Un temps très en vogue chez les Anglo-Saxons, le régime
« low carb » (pauvre en glucides) a toujours eu ses détrac-
teurs parmi les professionnels de la santé, surtout parce
qu'il permet de consommer sans regarder des aliments
gras longtemps déconseillés à ceux qui tentent de maigrir.
Mais la situation semble évoluer, surtout suite à une étude
récente sur la question publiée dans le journal Annals of
Internal Medicine. Un groupe de chercheurs a voulu
déterminer les effets d'un régime pauvre en glucides sur la
prévention des maladies cardiovasculaires. Cette efficaci-
té restait jusqu'alors inconnue, puisque peu de tests, voire
aucun, n'ont été réalisés sur un groupe de participants
assez variés.
Pour l'étude, les chercheurs ont travaillé avec 148
hommes et femmes, dont une moitié de noirs et une moi-
tié de blancs. Tous étaient considérés comme obèses selon
leur indice de masse corporelle (IMC). De manière aléa-
toire, les chercheurs ont assigné à chaque participant soit
un régime pauvre en glucides (moins de 40 g de carbohy-
drates par jour), soit un régime pauvre en graisses (moins
de 30 % des calories journalières provenant des matières
grasses). Les deux groupes étaient soumis à un suivi dié-
tétique régulier, et aucun objectif n'a été fixé quant au
nombre de calories consommées par jour, ni quant à l'ac-

tivité physique. Les chercheurs notent néanmoins que le
niveau d'activité physique était assez similaire entre les
deux groupes pour ne pas avoir d'incidence sur les résul-
tats.

moins de sucre, c'est 3,5 kg de moins qu'avec
moins de gras

Ayant enregistré des données sur le poids et d'autres fac-
teurs de risque cardiovasculaire au début de l'étude, les
chercheurs ont convoqué les participants à intervalles
réguliers (après 3, 6 et 12 mois) afin de prendre des
mesures et vérifier le maintien continu du régime. Les
chercheurs ont éliminé les données des participants qui
ont abandonné le programme avant la fin des 12 mois. Au
final, le régime pauvre en graisses a été suivi jusqu'au
bout par 60 participants (82 %). Résultat similaire pour le
régime pauvre en glucides, suivi pendant l'année entière
par 59 participants (79 %).
Mais parmi ces participants restants, ceux qui ont évité les
glucides ont perdu 3,5 kg de plus en moyenne comparés
aux adhérents au régime pauvre en lipides. Les premiers
ont également démontré des baisses plus significatives de
leurs indices de masse grasse et d'autres facteurs de risque
de maladie cardiovasculaire. En plus, les taux sanguins de
certains lipides pouvant indiquer un risque accru de mala-
die cardiovasculaire étaient moins élevés chez le groupe «
low carb ».
Conclusion plus curieuse de l'étude : la réduction du tour
de taille était plus importante chez les adhérents au régi-
me pauvre en graisses lors des contrôles à 3 mois et à 6
mois, bien que cette différence se soit nivelée à la fin de
l'étude.

Deux nouveaux objets de la Ceinture de Kuiper découverts par Hubble. Seule une étude
plus précise des caractéristiques de leurs orbites en fera ou pas une destination pour New

Horizons après son passage près de Pluton. 
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u ne équipe internationale de scienti-
fiques s’est attelée à un bilan sur
l’état des populations de grands

herbivores et sur les menaces d’origine
humaine pesant sur elles. Leur travail est
publié dans une nouvelle revue, Science
advances, créée par l'Association américai-
ne pour l'avancement des sciences, ou
AAAS (American Association for the

Advancement of Science, fondée en 1848)
et dont les articles sont librement acces-
sibles.
Ces seize biologistes, d’Afrique du Sud,
d’Australie, des États-Unis et du Royau-
me-Uni se sont intéressés à 74 espèces de
plus de 100 kg, représentant 11 familles
(éléphants, rhinocéros, hippopotames,
girafes, bovidés, camélidés, tapirs, équi-

dés, cervidés, suidés et hominidés). Selon
l’UICN (Union internationale pour la
conservation de la nature), 44 de ces
espèces, soit 60 %, sont classées en danger
d’extinction, dont 12 en danger critique ou
déjà éteintes. Les régions les plus concer-
nées sont l’Afrique et l’Asie du Sud-Est.
Selon les auteurs, les principales menaces
sont, dans l’ordre décroissant :
• la chasse à but alimentaire ;
• la compétition des pâturages avec le
bétail ;
• la perte de territoires ;
• la chasse aux trophées (défense d’élé-
phants ou cornes de rhinocéros notam-
ment).
L’étude a pu estimer la réduction des terri-
toires de 24 des 74 espèces. Conclusion :
celles-ci ne disposent aujourd’hui que de
19 % des surfaces qu’elles arpentaient ini-
tialement.

les grands herbivores très
influents dans leurs milieux

L’équipe s’est aussi attachée à déterminer
les conséquences de la disparition pos-
sible de ces espèces, ce qui revient à étu-
dier leurs interactions avec le reste de
l’écosystème. 
De façon directe ou indirecte, ces herbi-
vores modifient leur environnement au
sein d’équilibres complexes qui condui-
sent par exemple à ce que la présence

d’éléphants bénéficie aux lions, aux
lézards et aux rhinocéros noirs ou encore à
ce que l’antilope kob doive beaucoup à
l’hippopotame.
D’une façon générale, les grands herbi-
vores modifient profondément le couvert
végétal, limitant la croissance des arbres,
favorisant la biodiversité de la végétation,
redistribuant la matière organique par
leurs excréments et maintenant des
milieux relativement ouverts, ce qui a
aussi un effet sur les conséquences des
incendies de forêts. 
Ils sont aussi de bons alliés de nombreuses
plantes pour la dispersion de leurs graines
et constituent eux-mêmes des proies pour
de grands prédateurs.
Parmi eux, d’ailleurs, figurent des
Hommes. Concernant leur apport en vian-
de, un milliard de personnes dépendent en
effet d’animaux sauvages, selon les
auteurs qui ajoutent que 80 % de cette res-
source disparaîtra dans les 50 ans à venir.
Des mesures devraient être prises,
détaillent-ils dans un plaidoyer alignant
des pistes de réflexion, comme réduire le
nombre de naissances dans les régions
surpeuplées, réduire la consommation de
viande d’animaux sauvages, empêcher le
braconnage, mieux protéger les zones
naturelles avec des politiques impliquant
les peuples et mieux lutter contre le chan-
gement climatique.
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Les grands herbivores menacés 
de disparition

Découverte des briques élémentaires 
de la vie dans un jeune système stellaire

pouR la pRemièRe Fois des astronomes ont détecté
la présence de molécules organiques complexes, les
briques élémentaires de la vie, dans le disque protoplané-
taire entourant une jeune étoile. Cette découverte, réalisée
avec le grand réseau (sub)-millimétrique de l'Atacama
(ALMA), confirme que les conditions qui ont donné nais-
sance à la Terre et au Soleil ne sont pas uniques dans
l'Univers.
De nouvelles observations réalisées avec ALMA révèlent
que le disque protoplanétaire entourant la jeune étoile
MWC 480[1] contient une grande quantité d'acétonitrile
(cyanure de méthyle (CH3CN)), une molécule complexe
à base de carbone.
Cette molécule et sa plus simple cousine, le cyanure d'hy-
drogène (HCN) ont été toutes les deux découvertes dans
les confins froids du tout récent disque entourant l'étoile,
dans une région que les astronomes pensent être analogue
à la ceinture de Kuiper – le royaume des planétésimaux
glacés et des comètes dans notre propre Système Solaire,
au-delà de Neptune.
Les comètes conservent la primauté pour le développe-
ment d'une chimie dans le Système Solaire, à l'époque de
la formation planétaire. Les comètes et les astéroïdes des
bordures du Système Solaire sont supposés avoir ense-
mencés la jeune Terre avec de l'eau et des molécules orga-
niques, aidant ainsi à créer les conditions pour le dévelop-
pement de la vie primordiale.
« L'étude des comètes et des astéroïdes montre que la
nébuleuse solaire qui a engendré le Soleil et les planètes
était riche en eau et en composants organiques com-
plexes, » note Karin Öberg, astronome au Harvard-
Smithsonian Center for Astrophysics in Cambridge, Mas-
sachusetts, USA et premier auteur de cette étude.
« Nous avons même maintenant des preuves que cette
chimie existe ailleurs dans l'Univers, dans des régions qui
peuvent former des systèmes solaires pas forcément dif-
férents du notre. » Ce qui est particulièrement intriguant,
souligne Karin Öberg, c'est que jusqu'à présent les molé-

cules trouvées dans MWC 480 n'avaient été observées
dans des concentrations similaires que dans les comètes
du Système Solaire.
L'étoile MWC 480, dont la masse est environ deux fois
celle du Soleil, est située à 455 années-lumière de la
Terre, dans la région de formation stellaire du Taureau. Le
disque qui l'entoure est dans les toutes premières phases
de son développement. Il vient tout récemment de se
créer à partir d'une nébuleuse sombre et froide de gaz et
de poussière. Les études avec ALMA et d'autres téles-
copes ont déjà permis de détecter des signes évidents de
formation planétaire dans cette région, bien que des
observations de plus haute résolution permettraient pro-
bablement de dévoiler des structures similaires à celles de
l'étoile HL Tauri qui est d'un âge similaire.
Les astronomes savent depuis quelque temps que ces
nuages interstellaires sombres et froids sont des facteurs
très efficaces pour les molécules organiques complexes –

incluant un groupe de molécules connues sous le nom de
cyanures. Les cyanures et plus particulièrement les cya-
nures de méthyle sont importants car ils contiennent des
liens carbone-azote qui sont essentiels pour la formation
des acides aminés, la fabrication des protéines et des
briques élémentaires de la vie.
Jusqu'à maintenant on n'a toutefois pas bien compris si
ces mêmes molécules organiques complexes peuvent se
former et survivre facilement dans l'environnement éner-
gétique des très jeunes systèmes solaires en formation, où
les chocs et les radiations peuvent facilement casser les
liens chimiques.
En utilisant la remarquable sensibilité d'ALMA[2] les
astronomes peuvent constater, avec les dernières observa-
tions, que ces molécules peuvent non seulement survivre,
mais qu'elles prospèrent.
Un point important à noter est que les molécules détec-
tées par ALMA sont bien plus abondantes que ce qui
aurait été trouvé dans des nuages interstellaires. Ceci
indique que les disques protoplanétaires sont très effi-
caces pour former des molécules organiques complexes
et qu'ils sont également capables de les former sur des
échelles de temps relativement courtes[3].
Quand ce système va évoluer, les astronomes supposent
qu'il est possible que les molécules organiques, conser-
vées en toute sécurité dans les comètes et autres corps
glacés, puissent être transportées par la suite vers des
environnements plus propices au développement de la
vie.
« Grâce à l'étude des exoplanètes, nous savons que le
Système Solaire n'est pas unique en son genre, que ce soit
par son nombre de planètes ou par l'abondance d'eau »
conclut Karin Öberg. « Nous savons maintenant que nous
ne sommes pas unique en ce qui concerne la chimie orga-
nique. Une fois de plus nous avons appris que nous ne
sommes pas spéciaux. Du point de vue de la vie dans
l'Univers, c'est une grande nouvelle. »

Une étude veut alerter sur les menaces d’extinction qui pèsent sur les plus grands mammifères herbivores notamment les gorilles,
éléphants, girafes, hippopotames ou rhinocéros. Les populations sont aujourd'hui très réduites alors qu'elles jouent un rôle important

dans leurs écosystèmes respectifs.
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Jeune homme licencié en science
politique cherche emploi, sérieux et
dynamique, ayant expérience. Tél. :
(0560) 31.47.11.

J.F., 24 ans, licence en droit,
sérieuse et dynamique
cherche emploi dans le
domaine ou autres. Tél.
0561.92.15.91.

J. H., architecte avec expérien-
ce maîtrise logiciel de dessin
2D 3D cherche emploi en sous-
traitance  avec Bet, ou en suivi
de chantier.
Tél. : (0773) 51.40.25
Email : aminsami82@yahoo.fr

J.H., 34 ans superviseur HSE,
cherche emploi dans une société
nationale ou privée ou étrangère.
Tél. : (0782) 54.09.72 / (0558)
39.96.59.

J. H., 25 ans, maîtrise l’outil infor-
matique, ayant un diplôme «Agent
technique en informatique », exp 6
ans. Ayant exercé les métiers d’in-
fographe, de photographe pendant
5 ans et agent de saisie de dans un
cybercafé. Tél. : (0561) 26.55.55

J. F., licenciée en sciences juri-
diques et administratives, ayant
le certificat d'aptitude à la pro-
fession d'avocat (CAPA), 5 ans
d’expérience dans le domaine
administratif. Cherche travail
dans le domaine ou autre.
Tél., (0664) 52.12.40.

JF. 25 ans sérieuse, titulaire
d’une licence en commerce
International cherche Emploi.
Tél : (0665) 53.77.86

J. H., ingénieur  d’état en
planification et statistique,
expérience dans la planification et
le suivi des projets, attestation de
maîtrise Ms Project, , SPSS et XL
stat, dégagé vis-à-vis du service
nationale.
Tél. : (0553) 63.53.37

H. 41 ans, chauffeur catégoré léger,
éxpérimenté, cherche emploi dans
société publique ou étrangère,
Alger et ses environs.
Tél. (0560) 72.67.07

J. H., âgée de 24 ans, titulaire
d’une licence en sciences de
gestion, option finance cherche
un emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 71.01.18

Menuisier maîtrisant le travail sur
bois, vernissage et autres, cherche
emploi à temps plein ou à mi-temps
pour villas ou appartements ou autres.
Tél. : (0773) 03.55.91

J.F., 23 ans, licencier en psychologie
chimique, 6 mois de stage pratique au
sein de l’hôpital Mustapha, un mois
de stage mémoire à CPMC centre
Pierre Marie Curie. Elément sérieux
et ambitieux, bonne condition phy-
sique, maîtrise l’outil informatique. 
Télé. : (0551) 12.48.14.

J. H., 35 ans, licence en finance +
tech en informatique, exp 2 ans,
assistant administratif principal au
ministère + 03 ans chargé de
recouvrement. Tél. (0664) 25.96.12

Dame cherche emploi comme
garde-malade, Alger
Tél : (0560).30.08.96

J. H., cherche emploi comme récep-
tionniste ou gérant de restaurant.
Tél. : (0795) 97.58.41.

Jeune fille, licenciée en interprétariat
et traduction (arabe, français, anglais)
8 ans d’expérience. Cherche emploi
dans une société étatique ou privée.
Tél. (0776) 01.25.27

H âgé de 43 ans, marié avec 02
enfants, sérieux, cherche
emploi comme chauffeur dans
une entreprise nationale ou
multinationale, expérimenté et
bonne présentation.
Contacter : (0560).72.67.07

H. 50 ans, BEB, cherche
emploi comme gérant de com-
merce ou équivalant 
Tél : (0541).89.99.37

JF ing d’etat en Informatique
avrc experiences cherche emploi
dans le domaine ou autre
Tél : 0794 36 64 09

Homme retraité, sérieux, ponc-
tuel, dynamique, cherche
emploi chauffeur poids léger
«B», agent de bureau, agent de
sécurité, réceptionniste, gardien,
ou autre domaine libre de suite. 
Tél. : (0790) 62.40.19

emploi demandes

Offre d’emploi

Société internationale, Cherche assistante de
direction, bonne présentation, apte à se dépla-
cer, maitrise de l’outille informatique, multi-
lingue (arabe, français, anglais), envoyer  CV a
l’adresse mail suivante : a.icbss@yahoo.fr
ou b malikssa@yahoo.fr 

SOS 
Aux âmes 

charitables 

Père de famille, 64
ans, avec enfants à
charge handicapé,
maladie chronique
en neurologie, sous
traitement depuis
1990 à ce jour, je
fais appel aux âmes
charitables frères,
sœurs, car je n’arri-
ve pas à rassembler

une somme de
35 000 DA,

besoins pour mes
soins chroniques.
Le remboursement
se fera dans 8 mois
incha’Allah, avec
garantie acte nota-
rié, SVP aidez-moi
SVP car je souffre

énormément.
Merci, que Dieu
vous bénisse (un
dossier complet est
déposé au journal).
Prière me contacter
au (0556)17.87.05 
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Faudrait-il manger la peau des fruits?

ingredients

• 3 a 4 belle courgettes rapées
• 1 oignon rapé
• 1 échalote rapée
• 3 a 4 oeufs
• persil haché
• 2 c a soupe de creme fraiche
• 3 c a soupe de lait
• sel, poivre noir, safran ou curcuma
• thon a l'huile selon le besoin
• fromage pour sandwiche
• quelques tomates cerises ( facultatif)

préparation :
1.râpez les courgettes nettoyées
2.hachez finement les oignons, l’écha-
lote et le persil
3.mélangez tout ces ingrédients, avec
les oeufs fouettées, la crème fraîche, et
le lait
4.assaisonnez au sel, poivre noir, cur-
cuma
5.étalez le mélange uniformément,

dans un moule allant au four chemisé
d'une feuille de papier cuisson beurrée
6.cuire dans un four préchauffé a 190
degrés C pendant presque 30 minutes
7.retirez le plateau du four, placez les
formages spécial sandwich pour cou-
vrir la surface
8.garnir la surface de thon égoutté de
son huile, et de tomates cerises coupées
en deux
9.roulez immédiatement a l'aide du

papier de cuisson
10.puis remettre au four pour que ça
prenne une jolie couleur pour 5 a 7
minutes
11.laissez refroidir un peu avant de
découper et déguster

Roulé a la cour-
gette et thon ingrédients:

• 500 g de Farine.
• 10 g de sel fin.
• 25 cl d’eau froide.
• Quelque goutte de vinaigre d’alcool.
• 5 g de sucre.
• 250 g de beurre.
Garniture :
• 100 g d’amande moulu.
• 100 g de sucre glacé.
• 100 g de beurre fondu.
• 1 œuf.
• 1 sachet de sucre vanillé.
Pour la dorure : un œuf battu.

préparation :

- Tamiser la farine avec le sel dans un
grand plat, verser le sucre, le vinaigre,
l’eau en mélangeant avec les doigts pour
obtenir une pâte homogène.
- Travailler la pâte légèrement avec la
paume de la main pour l’assouplir.
- Abaisser la pâte en rectangle.
- Placer le beurre au milieu, replier le haut

et le bas de la pâte, de façon à ce que qu’ils
se touchent au milieu.
- Coller les bords avec un rouleau à pâtisserie.
- Donner un quart de tour à la pâte puis
abaisser pour obtenir deux rectangles.
- Placer le au réfrigérateur.
- Dans un bol, mélanger les amandes, le
sucre, le beurre, le sucre vanillé et l’œuf.
- Placer la crème obtenue dans une poche à
douille.
-  Badigeonner le tour du rectangle de la
pâte feuilleté avec l’œuf battu.
- Pocher la crème au centre de la pâte.
- Recouvrir la crème avec le rectangle de
pâte restant.
- Appuyer sur les bords pour les souder.
- Badigeonner d’œuf et  décorer avec la
lame d’un couteau.
- Placer au four préchauffé à 180 °C pen-
dant 25 minutes.
- Laisser refroidir et la couper en morceaux.

Feuilletées à la crème
d'amandes

Des habitudes
courantes qui
nuisent à votre
cœur !! 

Le cœur est l’organe de base
dans votre corps qui peut
avoir les pires conséquences
s’il faiblit. Vous  trouvez les
habitudes qui sont les plus
dommageables pour votre
cœur: 
-Le sel provoque l’hyperten-
sion, augmente notre tension,
et, petit à petit, cela devient
une bombe à retardement pour
votre cœur. 
- Le stress et de l’anxiété 
- Le manque d’exercice et
l’obésité 
- Souvenez-vous que manger
c’est nous alimenter, offrir à
notre corps ce dont il a besoin
et ce qui est bon pour lui et
éviter les plats préparés indus-

triels 
- Ne pas dormir entraîne un
déséquilibre hormonal qui
touche directement notre
cœur, Il est essentiel de dor-
mir entre 7 et 8 heures par
nuit. 
- N’hésitez pas, arrêter de
fumer 

BEuRRE DE CACAO : 
PRODUIT DE BEAUTÉ NATUREL
AUX NOMBREUX BIENFAITS

Gras et nourrissant comme le beurre de
karité, le beurre de cacao se targue aussi
d’être plus riche en phytostérols et en poly-
phénols que son rival. Ils protègent et
aident la peau à cicatriser et à se réparer.
Quant aux polyphénols, ces puissants anti-
oxydants aident à lutter contre les radicaux
libres et ralentissent le vieillissement cuta-
né. Un atout pour les peaux sèches et
matures.

le beurre de cacao : pour une
hydratation naturelle

Le beurre de cacao est issu de la pression à
froid des fèves de cacao. Avec ses 53 % de
matières grasses, il est nourrissant, cicatri-
sant et hydratant. Il peut être utilisé pour le
visage et le corps et est idéal pour les peaux :
- sèches,
- dévitalisées,
- abîmées,
- déshydratées.

Ses usages particuliers à signaler sont :
- comme baume pour les lèvres ;
- en soin capillaire réparateur pour les che-
velures sèches et abîmées ;
- pour préserver l’élasticité de la peau et
prévenir l’apparition de vergetures lors de
la grossesse.

le beurre de cacao est un 

Riche en vitamines A, B, C, E, en minéraux
(fer, calcium, cuivre, magnésium), le beur-
re de cacao contient également des flavo-
noïdes, dont des polyphénols antioxydants.
Grâce à eux, il neutralise les radicaux

libres, restructure l’épiderme et assure un
bon fonctionnement cellulaire.
En plus d’être un puissant antioxydant

naturel, il stimule la synthèse du collagène,
ce qui redonne élasticité et tonus à la peau.
Idéal donc pour lutter contre les effets du
temps mais aussi contre les vergetures
(rupture des fibres élastiques de la peau).
Les femmes africaines l’utilisent en mas-
sage durant et après la grossesse, pour pré-
server l’élasticité cutanée et prévenir l’ap-
parition inesthétique de vergetures.

Dans quels cas les manger?
Le plus grand problème des
fruits et des légumes est
qu’aujourd’hui, on les traite
avec de nombreux pesticides
pour les faire grandir plus vite
et pour protéger les planta-
tions.
Ces pesticides ont pénétré

dans la peau à travers les
pores et on ne peut les enlever
même en lavant les fruits.
Certains fruits sont plus tou-
chés, selon leur porosité et
leur grosseur. 
C’est pour cela qu’il est tou-
jours recommandé d’éplucher
les fruits.
Pour les gens qui veulent

aussi bénéficier des nutri-
ments contenus dans la peau,
il est conseillé de ne manger
que des fruits bio. Il faut tout
de même bien les laver avec
de l’eau et du bicarbonate de
soude, en râpant un peu la
peau à l’aide d’un couteau ou
quelconque ustensile spécial
pour laver les légumes.

les peaux
recommandées

Il est toujours conseillé, s’ils
sont biologiques, de consommer
les fruits suivants avec la peau:
- La pomme: la peau des
pommes regorge de quercéti-
ne et de triterpènes, des anti-
oxydants efficaces pour com-
battre le "mauvais" cholesté-
rol (le LDL-cholestérol).
Preuve que la peau des
pommes doit de préférence
être consommée, à condition

qu'elle soit attentivement net-
toyée afin de la débarrasser
des éventuels résidus de pes-
ticides. Sa peau contient de
l’acide ursolique, qui nous
aide à maintenir les muscles
sains, a des propriétés anti-
inflammatoires et augmente
la production de collagène.
Ses composés que sont la
pectine et les fibres luttent
contre la constipation.

- La poire: pour bénéficier de
toutes ses propriétés antioxy-

dantes, nous devrions la
manger avec la peau car elle
contient énormément de
vitamine C. De plus, la quan-
tité de fibre soluble qui com-
pose la poire permet d’as-
souvir sa faim et aide à pré-
venir la constipation et les
maladies comme le cancer
du colon.

- Les agrumes: la peau est la
partie la plus antioxydante
des agrumes grâce à sa haute
teneur en flavonoïdes, qui
nous aident à prévenir et à
traiter naturellement le can-
cer, surtout ceux de la peau
et du sein, et qui minimisent
le risque de contracter des
maladies cardiovasculaires.
Ils contiennent aussi beau-
coup de vitamine C et appor-
tent de nombreux bénéfices
purifiants, diurétiques,
relaxants et digestifs. Ils pro-
posent aussi des possibilités
cosmétiques et culinaires
étonnantes. 

antiCellulite Fait maison

Les résultats sont visibles dès 7
jours Il n'y a rien de plus facile que
de faire ses propres crèmes, de
façon entièrement naturelle. Ces
crèmes sont généralement incroya-
blement plus efficaces que les
crèmes de marque achetées en
magasin.  Nous vous proposons de
faire cette crème anticellulite mai-
son, les premiers résultats devraient
être visibles dès 7 jours. Ingré-
dients: 
_ 100 ml de crème hydratante pour bébé 
_ 20 gouttes d'huile essentielle d'orange 
_ 3-5 gouttes d'huile essentielle de cannelle 
La crème pour bébé  ne contient pas de produits chimiques
ou d'autres substances nocives. Les experts de beauté disent
que l'huile essentielle d'agrumes est un excellent anticelluli-
te. Vous pouvez utiliser l’huile essentielle de l’agrume de
votre choix. Mettez tous les ingrédients dans un bocal et
remuez jusqu’à ce qu’ils soient tous bien mélangés. Vous ne
devez pas utiliser plus de 5 gouttes d'huile essentielle de can-
nelle. Laissez reposer de 8 à 10 heures avant de l’appliquer.
Il suffit juste de mélanger à nouveau avant utilisation et ne
pas oublier de bien refermer le bocal après chaque utilisa-
tion. 
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HORIzONTALEMENT 
1. Engloutir - 2. Religieuse - Pour ici - 3. Parent du Prophète
- Première grecque - 4. Du tarin - 5. Verres - Dieu du Ton-
nerre - 6. Poisson rouge - Fils arabe - 7. Cavalier - Alcool -
8. Bouquiné - Domestiques - 9. Il s'y trouve plus d'une dune
- Tractée - 10. Tait - Deuxième sous sol - 11. Aplatie - 12.
Refuser de passer à table - Irlande poétique - 13. Sondées -
Article défini.

VERTICALEMENT
1. Dissémination - 2. Onde d'Afrique - On l'a dans le nez -
Organisme américain - 3. Faux-semblants - Petit suidé - 4.
Terme de choix - Champion - Petit récepteur - Etang - 5.
Employas - Niaises - 6. Raconte - Mises en couches
superposées - 7. Sauter à l'eau - Fin de verbe - 8. Garnir
l'hameçon - Question de test - Pour le tiers - 9. Passages
salés - Professa.

HORIzONTALEMENT

CAMBRIOLE
OXYDE - SIC 
REG - NATTA 
D - ARDU - UR
ELLE - SCAT 
LUE - OTAN - 
ASSUME - IO
ST - SERPES
- ROULEE - M

VERSE - RHO
ERS - TALUS
N - ENTIERE
DECUES - ES
VERTICALEMENT 

CORDELAS -
VEND
AXE - LUSTRER 
- E
MYGALES -

ORSEC
BD - RE - USUS -
NU
REND - OMELE
TTE
I - AUTSTERE 
- AIS
OST - CA - PERLE
- LITUANIE -
HURE ECART
- OSMOSES

SOLuTION N° 1804

Mots croisés 9/13 n° 1805

Mots croisés 9/9 n° 1805

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

7 2 5

3 9 7

1 7 8 4 3

4 5

3 6

7 9

8 2 9 4 7

7 5 4

1 6 9

3 5 8 7 6 2 9 1 4

1 2 4 5 9 8 3 7 6

9 6 7 1 3 4 2 5 8

5 3 9 8 1 7 6 4 2

7 1 6 2 4 9 8 3 5

4 8 2 6 5 3 1 9 7

2 9 1 4 7 6 5 8 3

6 7 3 9 8 5 4 2 1

8 4 5 3 2 1 7 6 9

HORIzONTALEMENT 
1. Crustacés terrestres - 2. Raccommodée - 3. Traité stratégique - Vin italien -
4. Bande de malfrats - Cité biblique - 5. Belle nordique - 6. En matière de -
Acquis - Il scrute les gorges - 7. Coupé court - Liquide vital - 8. Enervement -
9. Eparpillas - Tamis.
VERTICALEMENT

1. Métisseras - 2. Balle à rejouer - Fonction - 3. Monnaie d'échange - Oncle des
Etats-Unis - 4. Soupe ou purée - Pulsions - 5. Devant le numéro - Contractées - 6.
Bougé -  La matinée - 7. Guides de mines - Etables - 8. Assassiner - Mot de
môme - 9. Partie du jour - Parcelles.

HORIzONTALEMENT

ALIMENTER
NOM - DEVIE
OTARIE - DO
R - MAT - HEP
ME - DEDIRE
ABHORRE - R
LAIT - URGE
EH - ERE - RE
SIC - USEES

VERTICALEMENT

ANORMALES
LOT - EBAHI
IMAM - HI - C
M - RADOTE - 
EDITER - RU
NEE - DRUES
TV - HIER - E
EIDER - GRE
REOPEREES

SOLuTION 

N°1804
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Mots fléchés n° 1805

Jeunes vierges

Loutre de mer

Sanctionné

Fin de verbe

Polir

Particule

Général US

Le premier

Temple égyptien

Aperçu

Résider

Rameuse

Décédée

Avant la matière

Valide 

Câble marin

Privés

Malchance

Changera

Réfléchi

Utilité

Pas des masses

Marches

Pensée chinoise

Transpira

Rêveur

Réserve de lait

Fixa 

En ville

Parc pour animaux

Fleuve d'Afrique

Bleu

Mèche

Tente 

Système de fossés

Plante

Tarin

Tantale

Bat le roi

SOLuTION MOTS FLECHES N° 1804

- PALMURE
PAROI - AN
EVENTS - E
RING - TUE

FLEUVES - 
IL - ECRIT
DORS - INO
ENA - ALEP 

M - SOIE - I
ETEND - NO
NON - AMEN
TITI - NOS

VerticalementHorizontalement

- PERFIDEMENT
PAVILLON - TOI
ARENE - RASENT
LONGUES - ON - I

MIT - VC - AIDA - 
U - STERILE - MN
RA - USINE - NEO
ENEE - TOPIONS

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è
è

è

è

soduku 82

s
o
l
u
t
i
o
n
s

Pour jouer 
au Soduku

- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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è

è

è

è è

è

è
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1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIzONTALEMENT 
1. Détériorées - 2. Fait quitter en masse - Pascal - 3. Détester
- Possessif - 4. Partir - Article défini - 5. Fête au village - Pois-
sons - 6. Enduisit d'une préparation colorée - 7. Situées sur le
côté - 8. Un tiers - Musette - En les - 9. Récipient de labo -
Ensemble de la production d'une vigne - 10. Mèches rebelles
- Mettre ensemble - 11. Récipient en verre - 12. Singe d'Amé-
rique - Brillé - 13. Mémorisa - Crèvent l'écran.

VERTICALEMENT
1. Réinséreras - 2. Goba - Ville de Syrie - Non divulgué - 3.
Marteau en bois à deux têtes - A l'ouest de la Chine - 4.
Brun-rouge - Venus au jour - Sous la - 5. Bouquiné - Très
justement - Ceux-là - 6. Terme de volley-ball - Suceur de
sang - 7. D'un bout d'intestin - Maison avec jardin - 8.
Rapières - Général américain - Ville de fouilles - 9. Marque
l'absence - Opprimés.

HORIzONTALEMENT

DECOUVRIR
ECLUSE - NO
THAI - TOFU
EON - TOILE
RUSES - EU -
MA - LASSER
IGNORE - NA
NEON - RATS
A - EGAIE - A

NB - EPERON
TATAI - EST
EVINCE - SE
SENT - TUAS
VERTICALEMENT 

DETERMI-
NANTES
ECHOUAGE -
BAVE
CLANS - NOE -

TIN
OUI - ELON-
GEANT
US - TSAR - APIC
- VETO - SERIE 
- ET
R - OIES - AERE 
- U
INFLUENT - OSSA
ROUE -
RASANTES

SOLuTION N° 1371

Mots croisés 9/13 n° 1372

Mots croisés 9/9 n° 1372

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

8 9 3

3 9 6

9 7 8

3 1 2 5

9

7 6 4 8

3 5 6

1 9 8

2 1 4

9 4 2 6 3 5 7 8 1

1 6 7 8 9 2 4 5 3

5 3 8 1 7 4 9 2 6

8 2 1 3 4 7 6 9 5

6 7 9 5 2 1 3 4 8

3 5 4 9 8 6 1 7 2

7 9 5 2 1 3 8 6 4

4 1 6 7 5 8 2 3 9

2 8 3 4 6 9 5 1 7

HORIzONTALEMENT 
1. Personnes serviles - 2. Grivoise - Pour la main - 3. Etat de prisonnier de guerre
- 4. Acide biologique - Piquant - 5. Asséchées - Note de musique - 6. Courroux
ancien - Eprouves une souffrance - 7. Institution - 8. Dieu du Nil - Donne par tes-
tament - 9. Petite société - Passe au tamis.
VERTICALEMENT

1. Palmiers - 2. Indice pour photographe - Stop - 3. Rafistolée - 4. Malaxé - Chlore
- 5. Insensés - 6. Train à grande vitesse - Antilope - 7. Caches - Sans exception - 8.
Rends officiel - 9. Monuments - Réfléchi.

HORIzONTALEMENT

PROMESSES
REMISE - PI
EPI - TCHAD
DOTA - HATA
AS - CRANE -
TESTE - TRO
EREINTE - S
U - AVEREES
ROUE - ISSU

VERTICALEMENT

PREDATEUR
REPOSER - O
OMIT - SEAU
MI - ACTIVE
EST - RENE -
SECHA - TRI
S - HANTEES
EPATER - ES
SIDA - OSSU

SOLuTION 

N°1371
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    Mots fléchés n° 1372

Ajustera

Marches

Plana 

En ville 

Règle

Acheminé

Mur

Peau tannée

Végétal

Tribu juive

Félidés

Enlevé

Lame d'acier

Drop

Non plus 

Buvons

Première dame 

Calife

Collège

Levant

Ville de Syrie

Sioux

Russe

Ancien

Nettoie

Risqué

Rouspéteur

Ramasses

Contracté

Soudé

Résidences

Reconnus 

Dieu Soleil

Pigeonnée

Lieu de combats

Neptunium

Berge

Réclame

Tout va bien

SOLuTION MOTS FLECHES N° 1371

EVOLUENT
SURE - RIO
CLIVES - U
AGEES - OR

RALE - TUT
RI - SOSIE 
ERE - NA - S
- EMMURA -

R - MU - SIR
ACERE - DA
PAS - USER
TRAC - IRE

VerticalementHorizontalement

ESCARRE - RAPT
VULGAIRE - CAR
ORIEL - EMMELA
LEVEES - MUR - C

U - ES - ONU - EU - 
ERS - TSARS - SI 
NI - OUI - AIDER
TOURTES - RARE
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Pour jouer 
au Soduku

- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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I l faudra pour cela aux poulains de
Cherif El-Ouezzani, qui montent en
puissance  dans cette dernière ligne

droite, passer l’écueil du chef de file pour
garder l’espoir de jouer à fond ses cartes
pour l’accession. Une mission qui paraît
un peu délicate pour la classe biberon du
Paradou devant un onze de l’O Médéa,
plus aguerri, décidé à terminer  son par-
cours et à faire ses adieux à la Ligue 2 sur
le même tempo. Les poulains de Slimani,
libérés de la pression et le sacre déjà en
poche, ne jurent que par la victoire au
grand bonheur de son merveilleux public
attendu en force à Dar El-Beida. 
Une  belle affiche que les Banlieusards se
doivent de bien négocier ; faute de quoi ils
verront toutes leurs chances de revenir
diminuer. Et pour cause, l’USMB Abbès,
qui a ramené un point de Saïda à l’issue de
son match retard disputé mardi et a porté,
l’écart à trois points sera plus à l’aise pour
faire un pas de plus vers l’élite en rece-
vant, sur son terrain et devant son public,
la JSM Béjaïa, loin d’être un foudre de
guerre cette saison. Une victoire  est à pré-
dire pour El-Kheddra devant son public.

Le dauphin, le CA Batna sortant d’une
défaite, ne fera aucune concession à son
adversaire du jour, l’ASO Chlef, hors
course et hors danger pour assurer son sta-
tut et surtout rassurer son bouillonnant
public qui  craint les calculs d’épicier de
fin de saison. 
La JSM Skikda, qui a perdu toutes ses
chances de jouer pour le podium en s’in-
clinant lors de la dernière  journée à
Médéa, mettra à profit la venue du MC
Saïda pour renouer avec la victoire, se
réconcilier avec son public et faire en
sorte de  terminer son parcours à une place
honorable. 
Les regards seront également tournés vers
le bas du tableau où la bataille pour le
maintien  reste encore chaude et floue. On
suivra spécialement ce duel de mal-classés
qui se présente sous le signe du malheur
pour vaincu à Bou Sâada, où l’ABS locale
reçoit son alter ego à la 14e place, l’OM
Arzew. Le perdant se retrouvera dans le
compartiment de l’USM Hadjout, dernier
de la classe avec les deux pieds déjà en
enfer. Chaude explication dans le même
registre à Oum El-Bouaghi entre l’US

Chaouia et l’AS Khroub, portant tous
deux le costume de premiers non-relé-
gables, en compagnie du CRBA Fekroun
(33 pts). Ce dernier sera sur ses gardes en
recevant le CAB Bordj Bou Arréridj, déjà
en vacances. Le MCE El-Eulma, loin
d’avoir  sauvé sa peau, n’aura normale-
ment pas de problèmes pour s’extraire de
la zone rouge  en recevant la lanterne
rouge, l’USMM Hadjout.

S. S.
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28e JOURNÉE DU CHAMPIONNAT NATIONAL DE LIGUE 2 MOBILIS

Batna et Bel Abbès face à leur
destin, tournant pour le  Paradou

le temple du football national, le stade
du 5-Juillet, sera encore une fois au ren-
dez-vous pour accueillir, dans une
ambiance des grands jours et un décor de
plus en plus somptueux que seuls les
Usmsites et les Mouloudénes savent pro-
duire, son plus beau et plus chaud derby
du pays. MC Alger – USM Alger sera l’af-
fiche de cette 27e journée et  elle sera
jouera une fois de plus à guichets fermés. 
60 000 billets ont été mis en vente pour
éviter des mécontents, et le quota en ques-
tion a été liquidé sans problème, quarante-
huit heures avant le jour du match. Ces
retrouvailles, qui tombent mal pour les
frères, voisins et éternels rivaux de la capi-
tale, s’annoncent plus palpitantes que
jamais.  Pour les Usmistes, déjà vêtus du
costume de champion d’Algérie avant
terme pour cette saison 2015-2016, ce sera
surtout l’occasion de  fêter à l’avance le
titre  en question, juste pour lui donner une
saveur particulière. Une manière comme
une autre de marquer son territoire et d’af-

ficher sa  suprématie actuelle sur le cham-
pionnat national alors que l’adversaire n’a
pas encore assuré son maintient. En face,
pour le Doyen qui s’est refait une santé en
coupe d’Algérie en se qualifiant pour la 9e
finale de son histoire, ce derby est  plutôt
mal tombé.  Les camarades de Chaouchi
n’ont pas le droit de baisser pavillon
devant un ennemi juré, même si la finale
de la coupe d’Algérie est en point de mire.
Gonflés à bloc par leur qualification
contre la modeste formation de l’US
Tébessa (division 3) et chichement récom-
pensés pour cela par le  revenant  Omar
Ghrib – il aurait également promis une
prime alléchante de 200 000 dinars pour
battre les Usmistes –, les Mouloudéens
savent à quoi s’en tenir pour faire d’une
pierre deux coups. Battre l’ennemi juré
pour se mettre à l’abri et se faire un moral
d’acier pour aller affronter le Nasria en
finale, sans joueurs blessés ou suspendus.
Dure sera la mission du coach Lotfi
Amrouche et de ses poulains, même si la

rue parle déjà d’un match nul. L’autre
match du jour mettra aux prises le Nasria
d’Hussein Dey, l’autre finaliste de la
coupe d’Algérie, et à la lanterne rouge, le
RC Arbâa.
L’occasion pour le coach des Sang et Or
de joindre normalement l’utile à
l’agréable, d’améliorer son classement et
d’apporter les derniers correctifs dans son
effectif avant la finale. Quelle sera donc la
réaction des Vickings décidés, bien que
déjà relégués, à donner une leçon à tous
leurs adversaires qu’il leur reste à affron-
ter, comme ce fut le cas face au Moulou-
dia. S. S.

26e JOURNÉE LIGUE 1 MOBILIS (MATCHS AVANCÉS)

Des retrouvailles qui tombent 
mal pour le Doyen au 5-Juillet

ldC :
L’ES Sétif passe en phase
de poule

l’es sétiF élimine Al Merreikh du Sou-
dan, en gardant le match nul 0-0 à domi-
cile, après avoir inscrit deux buts précieux
à l’extérieur au match aller (2-2).Abdel-
moumen Djabou, qui a inscrit l’un des
deux buts à Oum Dourman, a raté un but
tout fait dès la 4e minute de jeu au stade
du 8 mai 1945. Un but qui aurait permis
aux Sétifiens de vivre une partie moins
stressante puisque les hommes d’Alain
Geiger sont restés durant 90 minutes sous
la menace d’un but adverse qui les
auraient éliminé.. Finalement, les Aigles
se qualifient à la phase de poules de la
Champions League d’Afrique.
Le MO Bejaia éliminé par le Zamalek et
reversé en coupe de la CAF
Le MO Béjaia n’a pas réussi un troisième
exploit de suite en butant sur un Zamalek
pas si fort que cela à Bejaia. Un match nul
1-1, alors que les Crabes poussaient pour
obtenir la séance des tirs au but après leur
défaite 2-0 au Caire. Le MOB n’atteint
pas la phase de poules de la Champions
League mais sera reversé en Coupe de la
Confédération et aura à disputer les 8es de
finale bis avant la phase des groupes.

Coupe de FRanCe : 
Pas de finale pour
Mesloub

le FC loRient de Walid Mesloub n’a
pas réussi l’exploit de se qualifier pour la
finale de la Coupe de France 2016. Bien
qu’évoluant dans leurs installations au
Stade du Moustoir, l’opposition était trop
forte pour les Merlus, qui ont tout de
même fait bonne figure face à l’ogre pari-
sien. Aligné d’entrée, l’international algé-
rien Mesloub a disputé l’intégralité de la
partie. Le Paris SG s’est difficilement
qualifié pour la finale de la Coupe de
France, en s’imposant mardi en demi-
finales sur la pelouse de Lorient 1 but à 0,
grâce à une réalisation de Zlatan Ibrahi-
movic. Le club parisien disputera sa
deuxième finale de rang, le 21 mai au
Stade de France . 

aRbitRage : 
Infantino plaide pour la
vidéo au Mondial 2018

le pRésident de la Fédération interna-
tionale de football (Fifa), Gianni Infanti-
no, espère que l’arbitrage vidéo pourra
être utilisé pour la première fois en Coupe
du monde lors de l’édition 2018 en Rus-
sie, a-t-il déclaré mardi lors de sa premiè-
re visite dans ce pays depuis son élection.
Le Board, organe gardien des lois du jeu
(constitué pour moitié des quatre fédéra-
tions britanniques et pour moitié de la
Fifa), a fait le 5 mars un premier pas
important vers l’utilisation de l’arbitrage
vidéo, changement majeur dans l’histoire
du football. Il a décidé que l’assistance
vidéo à l’arbitrage serait testée en condi-
tions réelles de match pendant deux ans,
au plus tard à partir du début de la saison
2017-2018. La création de la fonction
d’assistant vidéo représente la seconde
phase de l’introduction de la technologie
dans le foot après l’autorisation de la tech-
nologie sur la ligne de but (GLT) en 2012,
utilisée depuis avec succès, notamment à
la Coupe du monde 2014. Les quatre cas
où l’assistant vidéo pourra avoir son mot
à dire à l’arbitre central seront: but mar-
qué, carton rouge, penalty, erreur sur une
identité.

Cette 28e journée sera incontestablement dominée par la belle affiche au stade de Dar El-Beida,
entre le leader, champion  de cette saison avant terme, l’O Médéa, et un outsider, le Paradou,

toujours ambitieux de jouer  la troisième marche du podium final. 

vendRedi à 17 h :

STADE 5-JUILLET  (ALGER) :
MC ALGER-USM ALGER

STADE 20-AOÛT 55 (ALGER) :
NA HUSSEIN DEY- RC ARBÂA

vendRedi à 17 h :
Stade 24-Février (Sidi Bel Abbès) :

USMBA-JSMB
Stade Zerdani-Hassouna (O.E.Bouaghi) :

USC-ASK
Stade 20-Août 55 (Skikda) : JSMS-MCS
Stade Allag (Aïn Fekroun) : CRBAF-

CABBA
Stade Dar El-Beida (Alger) : PAC-OM
Stade Abdelatif-Mokhtar (Bou Sâada):

ABS-OMA
Stade Messaoud-Zougar (El-Eulma):

MCEE-USMMH
Stade Seffouhi (Batna): CAB-ASO



Ooredoo félicite
les escrimeurs
algériens qualifiés
aux Jeux Olympiques
de RIO 2016
ooRedoo, Sponsor Officiel de la
Fédération Algérienne d’Escrime
(FAE) et de l’Equipe Nationale,
présente ses chaleureuses
félicitations aux sabreurs algériens
pour leur qualification aux Jeux
Olympiques de Rio de Janeiro
2016. Les deux escrimeurs
algériens, Victor Hamid Sintès du
Fleuret Masculin, et Anissa
Khelfaoui du Fleuret Féminin, ont
composté avec brio leur billet
qualificatif aux JO de Rio, lors des
16èmes Championnats d’Afrique
d’Escrime seniors et le Tournoi
Zonal qualificatif aux Jeux
Olympiques de Rio 2016, qui se
sont déroulés récemment à Alger.
Cette performance des escrimeurs
permettra à l’Algérie d’être
représentée dans cette discipline, à
la plus grande compétition sportive
mondiale. Ooredoo félicite
également les autres escrimeurs
algériens ainsi que les deux
sélections nationales (féminine et
masculine) pour avoir décroché
une place sur le podium en
individuel et par équipe. Tout au
long de ces 16èmes Championnats
d’Afrique d’Escrime seniors et le
Tournoi Zonal, Ooredoo a apporté
son soutien en encourageant les
sabreurs algériens. La promotion
du sport occupe une place de choix
pour Ooredoo qui est fier de cette
brillante performance des
algériens.

Mobilis lance
«Men3andi»
le service qui permet
à vos proches
de vous appeler
même sans crédit !

pouR que vous restiez toujours
en contact avec vos familles  et
amis, Mobilis innove encore une
fois, en lançant son nouveau
service, dénommé «Men3andi». A
compter d’aujourd’hui, les clients
des offres prépayées  et de l’offre
mixte « MobiControl »,
bénéficieront d’un service
innovant, qui leur donnera la
possibilité de prendre en charge la
totalité des coûts et frais de
réception des appels, en local et en
intra-réseau, de leurs proches et
amis. Ainsi, le client souscripteur
au service Men3andi, pourra
activer le service en composant la
formule *618#, qui lui permettra
de  choisir jusqu’à 10 numéros
favoris Mobilis et de prendre en
charge le coût de leurs appels qui
lui sont destinés. Ces derniers,
n’auront qu’a composer *6 suivis
du numéro de l’abonné
souscripteur au service, afin de
profiter pleinement des avantages
du service Men3andi. 
Le tarif de l’appel (pris en charge)
est de 4 DA/30sec hors bonus.
A travers ce nouveau service,
Mobilis poursuit son engagement
pour vous permettre d’être et de
rester toujours proche.

www.jeune-independant.net                                                  direction@jeune-independant.net
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Max MIN

Alger                21°                     13°

Oran                 23°                     10°

Constantine   20°                     11°

Ouargla           35°                     19°

HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr     Dohr      Açr    Maghrib    I c h a
04:13        12:28      16:11        19:13      20:37

O U A R G L A
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha

04:36        12:37      16:16         19:16      20:34

C H L E F
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha
04:41        12:53      16:36        19:38      21:01

M O S T A G A N E M
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha
04:46        12:58      16:41         19:42      21:05

O R A N
Fadjr     Dohr       Açr     Maghrib     Icha
04:50        13:01      16:44        19:45      21:08

C O N S T A N T I N E
Fadjr     Dohr       Açr       Maghrib   Icha 
04:19        12:32      16:15        19:17      20:40

A L G E R
Fadjr    Dohr       Açr      Maghrib     Icha 
04:32        12:46      16:30        19:32      20:56

le pRestigieux centre des conventions
d’Oran accueillera du 09 au 11 mai 2016, la
17ème édition du Salon International du Futur
technologique. Cette édition est placée sous
les patronages de Madame la Ministre de la
Poste et des Technologies de l’Information et
de la Communication et de Monsieur le
Ministre de l’Industrie et des Mines. Il bénéfi-
cie également de l’égide de Monsieur le Wali
d’Oran. Elle a pour thème «L’administration
électronique et les services aux citoyens» et
vient dans un contexte où l’état algérien est
profondément attaché à la modernisation de
son administration publique. Plusieurs projets
ont vu le jour pour améliorer la délivrance des
documents administratifs tels que le passe-
port, la carte nationale biométrique, le casier
judiciaire. D’autres sont en cours de concréti-

sation. Les services fournis par l’administra-
tion électronique constitueront dans un avenir
proche la locomotive de tout développement
que ce soit sur le plan local ou national, dans
le domaine public ou pour les sociétés de ser-
vices dans différents secteurs comme le tou-
risme, la santé, l’enseignement et la forma-
tion.
Dans le cadre de l’élargissement de la pers-
pective des services électroniques, un
concours sera destiné à créer un climat de
concurrence scientifique et d’innovation tech-
nologique à travers l’encouragement et la
récompense du « jeune inventeur algérien ».
Cette initiative vise à promouvoir et encoura-
ger la créativité de nos jeunes dans une poli-
tique éducative nationale à travers l’encadre-
ment, la formation et l’accompagnement.

Durant le salon, un colloque international
avec pour thème « L’administration électro-
nique et les services aux citoyen » est organi-
sé. Participent à ce colloque des chercheurs
algériens et étrangers afin de nous exposer
leurs expertises et de multiplier les contacts en
soutien a la politique de généralisation des
services électroniques.
Une centaine d’exposants sont attendus pour
cette édition, avec la participation d’orga-
nismes publics et d’opérateurs privés du sec-
teur. Le cluster Algérien du numérique récem-
ment crée, sera présent avec une vingtaine
d’entreprises membres, afin de se positionner
en tant qu’acteur majeur dans les événements
qui contribuent au développement du numé-
rique Algérien. 

R. E.

La 17e édition du SIFTech du 9
au 11 mai prochain

l e mobile paiement
recouvre de multiples ser-
vices de paiements ayant

en point commun l’utilisation du
téléphone portable. Le m-paie-
ment  existe sous deux formes : le
paiement à distance  comme le
paiement via des sites de com-
merce en ligne, ou par une tran-
saction de mobile à mobile via le
crédit téléphonique qu’on achète
chez son marchand de journaux et
qu’on transfert après dans le
compte du vendeur  connu beau-
coup plus sous le terme «Mobile
Money», et le paiement de proxi-
mité qu’on effectue grâce à des
bornes ou à la technologie NFC. 
Le  «Mobile Money» n’est pas lié
à un compte bancaire, c’est un
compte électronique lié à un
numéro de téléphone portable, et
on peut l’utiliser pour acheter
n’importe quoi ou régler ses fac-
tures. Cette solution repose sur
des technologies USSD et STK

qu’on retrouve sur les téléphones
d’aujourd’hui. 
S’il existe un continent où le m-
paiement est roi c’est bien en
Afrique. Lancée au début de 2007
par plusieurs opérateurs, cette
technologie a séduit des pays
émergents, qui n’ont pas vrai-
ment une bonne infrastructure
bancaire. Au Kenya 66% des
transactions se font par mobile.
Aujourd’hui les opérateurs
mobiles se livrent une lutte sans
merci pour gagner la bataille du
m-paiement.
Selon une étude  de la  GSMA,
l’association commerciale globa-
le pour l’industrie mobile, le
Mobile Money compter actuelle-
ment plus de 103 millions d’utili-
sateurs actifs dans le monde.
l’Algérie, avec ses 43 millions
d’abonnés de téléphonie mobile
dont 16 millions  abonnés à la
3G, constitue un énorme gise-
ment pour le m-paiement. Le

pays dispose de tous les ingré-
dients pour que le m-paiement
soit une réussite totale. Le gou-
vernement, via son ministère de
la Poste et des Technologies de
l’information et de la communi-
cation, a annoncé qu’il sera préfé-
rable de passer directement vers
le m-paiement au lieu de se lancer
dans le e-paiement. Il sera adopté
avec une loi qui va réglementer
ce secteur afin de préserver le
consommateur. 
Le m-paiement pourra également
sonner le glas de la circulation du
cash en Algérie, en payant via son
téléphone les Algériens n’auront
plus besoin de se déplacer avec
de grosses sommes d’argent pour
faire leurs achats.
Le développement du m-paie-
ment en Algérie  permettra une
accélération de sa croissance,
estiment plusieurs experts, car
cela va influencer d’autres activi-
tés, notamment dans les TIC, en

contribuant au développement
des start-up  qui vont investir
dans la création de contenus
100% algérien. 
Le m-paiement constituera un
marché très lucratif et se dévelop-
pera probablement très vite dès
son lancement. Le gouvernement
algérien a toutes les raisons de
lancer cette solution qui contri-
buera certainement à la croissan-
ce de l’économie algérienne,
notamment dans la conjoncture
assez difficile que traverse le
pays suite à la baisse des recettes
pétrolières. 
L’Etat algérien prévoit d’investir
plusieurs centaines de milliards
de dinars dans le projet. Reste le
plus important, trouver une bonne
formule afin de préserver les
banques algériennes d’un systè-
me de paiement mobile totale-
ment déconnecté du système ban-
caire.

Nassim Mecheri

LA TECHNOLOGIE A FAIT SES PREUVES DANS PLUSIEURS PAYS

Le m-paiement sera-t-il le nouveau
moteur de la croissance en Algérie ?

Au fil des années, le téléphone
mobile s’est imposé comme le

premier compagnon de
l’humain. L’idée

de payer ses achats avec son
téléphone est donc venue

naturellement, le m-paiement
constitue aujourd’hui une vraie

opportunité pour relancer la
croissance de plusieurs pays,

notamment les pays émergents.
quid de l’Algérie qui a décidé

d’adopter ce virage économique
et numérique ? 


